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Abonnements: {
AVIS SPECIAL.

On publiera Jes DEMANDES D'EM-
PLOI et D'EMPLOYES, dune la PATRIE,
à raison de 10 Cents par jour par inser-
tion pour les annonces qui ne cuntiendront

Plus de dix mols, et un cent pour
chaque mot supplémentaire.
On publiera aussi les annonces A LOUER

et les DEMANDES de logements aux mê-
mes conditions. La circulation de Ia Pa-
TRIE A Montréal est actuellement plua

le que celle d’aucun autre jou

Les annonces doivent être envoyées au

buresu, No.38 rue St, Gabriel, avant-midi
lersque l’on désire qu'clies solent publiées
le jour méme.

 

Qurles d'affaires.

ROY & BOUTILLILR
AVOCATS

No. 10, Rue St. Jacques, No. 10
MONTREAL. 3m

    

Lajoie, Perrault & Seath
SYNDICS et COMPTABLES
64 et 68 Rue St. Jacques.

MONTREAL.
L. Jos, LaJoi, Syndic officiel pour lu

cité do Montréal,

C. 0. PErrAULT Syndic officiel pour le
District de Montréal.

D. SEATH, Comptable et Commissaire
pour Québec et Ontario.

Husmer Lanctot, B. C. L
AVUCAT,

No. 38. Rue St, Jsoques, No. 38,
Montréal.

Bureau du soir :

263, RueSt. Joseph, Ville St. Itenrf

R. & L. LAFLAMME

AVOCATS

No. 42, Rue St. Jacques, No. 42

MONTREAL.

  

AVOCAT

No. 33 Rue St. Vincent No. 33
MUNTREAL.

Christin et Globensky
AVOCATS

00 Place JacquesCartler 60
MONTREAL’

À. Cunistix. A. TI’. GLOBENSKY,

BEAUSOLEIL & KENT
Syndics oficiels et comptables

No. 55 RUE 8T. JACQUES,No. 55

C. BEAUSOLKIL A. L. Kext

Syadic officiel. Comptable.

E. ROBIDOUX
Avocat,

10 RUE ST. JACQUES
Montréal.

E. U. PICHE,
AVOCAT et Conseil de la Reine

BUREAU:

293 Rue Notre - Dame.

Au-dessus de MM. Dufresne ct Mongenais
marchands-épiciers,
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M. Pict, se chargera généralement de

tout ce qui est de sa profession, et spécia-

lement & la plaidoirie (comme Conseil, on

wutrement) devant la Cour Supérieure,

(notamment dans les procès par jury au

civil) devant la Cour de Révision et la

Cour d'Appel,
N. B.—Substitut du Procureur-Général,

pendant nombre d'années, à Montréal, et

dans e tousles districts ruraux envi-

ronnants, M. Piché pourra également,

n'occuper de Ja ““ poursuite, ” aussi bien que

de la “défense” des accusés, en matièr ecri-

minelle,

ArPortraits & Phulle, au crayon et à

Yencre de Chine. Depuis le portrait en

miniature jusqu'au portrait grandeur ns

turelle. On fais les portraits d'uno mani-

ère irréprochable et l'on copio_les vieux

portraits avec la plus grande exactitude.

——

ARCHAMBAULT
Artiste

|

Photographe

800 ftue Notre-Dame.
——

res do tous len genres, de toux
es prix, pour tous les gouts. Cudres do-

en velours, en maroquin, en ébène, Ch
Ire, en noyer hoir. euillen vous don
la peine

il
e

visiter l’ateller et l'on re
un véritable plaisir de vous donner
les renseignements nécessaire.

CHAS, MEUNIER
Kpiceries, Vins et Liqueurs

En Gros et en Détail

AU NO. 85
des Rues 4t, Dominique
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n trouve!

us Te rix lov mellleuree qualités de
Viandes, son, Légumes, ete. enfin
tout re Von peut dénirer surun marché

public.
et Porter de Labatt Prescott et
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Toutes person ant des réclamations
Is Lovpheaod ’ le teur Frédéricne

Peyton, oft son vivant de Monts
t Bo.

i =.

ventnede payer tee
voussigués.

SOPHIA WALTER PENTON,
‘Tutries de ses onfunts

Montréal, 1 avril 40TH
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Gruaud-Larose

Château du Gay

Château Laburthe

Agents pour le Canada,

  

FRERES,
BORDEAUX.

Crûs appartenant aux Membres de la Maison

Se Grand Crû classé.
1res Graves, Gradignan-Pessac,

1res Côtes, Floirac-

Maison a Cognac, Reims, Nuits, Cadix et Oporto.

M. E, DANSEREAU & CIE,
15,17 & 19 Rue St. Jacques, Montréal.
 

HORT AUX
COCARRELLES,

que.

scientifiques. complétement nouveaux, une

sent.
1e nom “ D'ESERTEULL * à été donné à

les manisons dans lraquelles elje e«t employée.

leur, elle préservo les murs etta   

  

En vente ; phjez, Mesars, Lu
me & ler P'RINCIPAUX DROGUE

PRIX DE LA BOITE 38 CEN
Kn gros chez les agents.

. 1878 + - -

NOUS VENDONS

LES TROIS QUARTS
DE

Toutes les Machines
Qui sont fabriquées
dans le monde entier

au Ca

AGENCE GÉNERALE DU CANADA

 

PUNAINEJy
BARBEACN, ETC.

Je) poudrer à pupaises consues Jusqu'À ce jour, sont tl
peu efficaces, de plus ce 20:t des poisons violents et ironsNiatdulveBioe, sailire

Merars, Iahigo, chimistes, (Inuréats des Aesd/mler) ont compesé sur des prinoipes
oudre qui détruit tous les insectes, punaises,

enckerelles, ctr.… of qui aurtout n pour but de détruire les «rule des insrates, le plus
dus résulla 6 puisqu'il détruit In race, et ce qu’aacune autre po drewa atire

celte poudre, parce 710 les Insectes désertent

DÉSERTEUR ne contient aux isnn et t ” *
danger, dann ies lita, berceaux.armoireàlinge, à VOTEdrDESiaaah cour

Nol.ve:Notre Ducso, Dr t'ieault 75 Notre Da-

J. HÉLBRONN En £ CIE.
16. rus Rt Jaoques.

MACHINE A COUDRE DE SINGER
OntaoonesL37Squedurant les

années précédentes.
En 1870 nous avons vendues 127,833 Macchines,

366,432
Nos ventes ont augmenté énormément pendant les années de crise commerciale.

AUCUNE MACHINE

N’est véritable

SANS LA

Marque de Commerce
CI. FOINTE,

Tour Ia commodité du public nous avons établi 1 sous agences aux Etats-Unis et
nadaet 3,000 en Europe et Biel'Amérique du Bud, va

GRANDE REDUCTION DE PRIX.
Ne gaspllloz pas votro argent en achetant des contrefaçons sans valeur

KZ Nous adressons notre catalogueIllustré à ceux qui en font la demande à la

SINGER MANUFACTURING Co.
BUREAU PRINCIPAL : 34 Union Square, New-York.

+ 28s Rue NOTRE-DAME, Montréal.

 

L'emploi de beaucoup de sirope, aprelés
sirope calmants, est prosque toujours fatal

aux enfants par l’opium qu'ils contiennent

LE SIROP DU DR-DELABARRE
Chevalierde le Légion d'honneur, médecin
jentiste des hospices des eufants trouvés de
aris, des riches, des écoles communnies
e Borie, membre de is Socléts Protectrice

Enfance. etc. agit uniquoment sur les
neives. administration des hospices de
noe on @ nutorisé l'emploi dans cs éta-

Lissermonte depuis 25 sos.

LE SIROP DU DR. DELABARRE
n'ondort pas l'enfant; il le calme en lui enle-
vent le douleur.

1ott 7 fiscons sufisent pour toute la durée
de le denti

PAVIULETTE & NELSON.
Pliarmactene,
Rue Notro-Daine.

 

ui Elixir de Vie, GUCA DU
PERGTe HAINertls plus puissant Tépas
rateur des forces épuintes, ot dom emplol Jour.
iter facilite Is digestion. dévelopes, les faou|-

tês mentales, permet de supporter ange fati-

Satpaon
fes de ve sit ot rend méme aux viell-
ards, la et la Jeunesse.

LAVIOLETTE & NELSON

TREue Notre-Lame.
Le lio, $1.23.

 
LAVIOLETTE & NELSON,

PCRDoe. 
  

   

  

 

Médaille

¢OR, et.
Su

(Ext-ait 6 mphi ‘++ 3 quirquinas)
Contrr le manque Je force, affections
de l'estomze, hovres invétérées, ric.

  

: FLARUGINEUX

ES
Paris, 22, rue Drouot,

LAVIOLETTE & NELSON,
nrmacie!

uy Notre-Dimer

 

 

LES GOUTTES JAPONAISES
Guégissont et soulagent les dents inetantané-

Vingt années do sucois
LAVIOLETTE & NELSON,

Pharm ions,
ue Notre-Dame.

CAPSULES
RAQUIN.

dasNEEHegh ditous Lae5 ere
J. GELBRONNER & CIE.

189 Rue St.Jaoquer.

 

Soins etpuretéde labouche
tenants 0e d'exlatence ont attesté Ia mae

L’Eau du Dr. Pierre

Pre

  

H. Beaugrand,

| Directeur « Proprietaire. |
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22, rue St. Gabriel

Entière satisfaction

A VENDRE

JEANNE LAFILEUSE,
NADIENNE AUX ETATS-Unis,

(rar

H. BEAUGRAND.

PRIX: 73Cts.

Un joi volume in 12 de 300 pages.
Adresser toutes commutreles à

1. BEAUGRAND.
Editeur de*La l’utrie,” Montréal,

LA QUESTIONDU JOUR.

TRIN, à encore à la disposition du public
quelques copies du pamphlet intitulé: La

13 cents,

d'envoi.

S'adrosser au No. % rue St. Gabriel

 

vu ches

Mr. C. K. ADAMS,
No. 18, Carre Victoria.

dresser au bureau de

LAJOIE, PERRAULT & BEATIL
Syndice Officiels.

Montréal.

PORTRAIT

OCT. CREMAZIE
Dessin de HENRI JULIEN.
Pubilé par 'ADMINISTRATION du

Journal “LA PATRIE. *
 

Ce portralt dessiné par
Panda il

seul 8 du poëte qui sif été publBepois qu'a dns
PRIX : 15 Cts,

GDF" Adresser toutes commandes à

M. BEAUGRAND
Directeur deia ** Patrie,” Montréal.

- Maison

AU PUBLIC.

‘Thibault & Lanthier,

n l'honneur d'annoncer au publie qu'il vien
d'ncheter le fonds du magssin aus-men

mewure,à l'avenir, d'écouler tou

tition.

toute personne payant argent comptant.
De plux fin*y aura

Jà suivre le meilleur commer:lsl.
La maison contin

pouvoir satisfaire

eur patronage.
N. B.— N'oubliez

visite au mongaain de
Rue Notre Dame, voss y verrez
assoriiment de Marchi
te quel’on t en ce moi

affaires

vouloir bien KL

On imprime à cet établissement

 

AU BUREAU DE “LA PATRIE”

Erisone DE L’EMIGRATION FRANCO-CA-

PRIX: 75Cte|

M. Ernest Tremblay, ci-Jevant du “Na-
tional” et insintennat réducteur «de LA PA-

QUESTION DU JOUR qu'il & publié pour dé-
montrer que le gouvernement fédéral ne
peut pra révoquerle leutenant gouverneur
de Québec. Le prix de In cople est de

p.us troin cents pour couvrir les frais

 

A VENDRH.
Un joli safe, de moyenne grandear, à l'é-
pri du feu'et des Yroieutpouvant être

Et pour plus amples informations, s'a-

Nos. 64, Gi ot 08, rue St. Jacques,

 

GRAND POETE CANADIEN

hotoprapid Hovtia ofuse
grandeur AH sur1% pouces, est imprimé
aur beau papier. C'est, cro! cus-pous de

 

LANTHIER & CIE,

M. L NTIIER, ci-devant de Is maison

No, 712, rue Notre-Dame

né à des conditions ni libérales qu’il sers en
nes mare

MtÀdes prix qui défient toute come

Un escompte de 10 ojo sera accordé à

julun weui prix au
nouveau magaein, M. Fanthier croyant par

d'aller faire une
. Lanthier, No, 271

is nouvel
andises du Prine

Lanthier cat seul autorisé er
oe Ire defcadeunemaisonfairtoutes

bault, Lanthier & Cie, @$ toute
endettée rer In Sie matnon ot pridede

Nghe son compte le

MONTREAL, VENDREDI25 AVRIL 1879

Auxancieus abonnes da “National”
Nous avons reçu, depuis quel-

ques jours, un grand nombre de
lettres de la part des anciens a-

bonnés du “ National”, au sujet
des poursuites qui sont entrepri-

 

AFFIOHES, grandes ct petiles ses parles procureurs de l'admi-
PROGRAMMES, nistration actuelle, contre ceux

CIROULAIRES qui lui sont endettés pour abon-
* |nements. Beaucoupse plaignent

PAOTURES amèrement de la rigueur que

’ l'on à exercée contre eux et quel-

REQUS, ques uns semblent croire que
BILLETS, l'administration actuelle de la

PATRIE est au fond de ce qu'ils
MEMORANDUMS, appellentune persécution.

Ete, Btc, Etc. Nous voulons qu'il soit bien
compris que l'administration de

Ponctualité, Bon marché, la PATRIE et celle de l'ex-*“Na-
Dernier goût, tional ” sont tout à fait distinc-

tes; c'est pourquoi nous en-
tendons dégager notre responsa-

bilité de toutes les procédures

prises contre les anciens abon-

nés du “ National ” par MM. Lo-
ranger, Loranger, Pelletier et

Beaudin, avocats.

Nous prions nos abonnés de

la campagne de vouloir bien ex-

pliquer aux interessés la posi-

tion que nous occupons dans
cette affaire.

"REPRODUCTIONS.

  

Un mariage à la Chinoise.

Nouslisous dans le Courrier de
Sau Francisco :
Charles Jamison, interprète

de chinois ct d'anglais, né en
Chine mais élevé à San Francis-
co, s'est marié le 10 avril A une
jeune fille chinoise du nom de
Ah Quy, qui, traduit en anglais,
signifie “ Alice, l'Ange.” C’est le
premier mariage à la mode chi-
noise quiait eu lieu à San Fran-

cisco. Depuis plusieurs semaines
le mariage dont il s'agit faisait
l'objet de toutesles conversations
dans la société chinoise et ceux
qui espéraient être invités à la
noce étaient, depuis l'annonce de

cette union d'un caractère toul
particulier, à raison de la diffé-

rence de race des futurs époux,

dans un état d'excitation provo-

qué par l'attrait de la nouveauté.

Miss Ah Quy, qui est âgé de 18

ans euviron, à été couflée depuis

quelques jours à deux matrones

chargés de l'initier aux devoirs

de sa nouvelle coudition d'épou-

se. Plusieurs parents du futur

ont envoyé à miss Quy, dans la

matinée de jeudi, des gateaux de

mariage ornés de devises et d’em-

blèmesde circonstances et accom-

pagués de vœux de prospérilé

et de bonheur. Un grand nombre

de négociants chinois et le prési-

dent des six compagnies chinoi-

ses se sont rendus dans un reslau-

rant de la rue Jackson où devait

avoir lieu le repas de noces après

la cérémonie nuptiale, et ont dé

posé entre les mains du restaura-

teur différentes sommes d'argent

variant de 81 à 810, qui devaient
être remises au marié.

Chaque don individuel était
enveloppé dans une bande de pa-

pier rouge marquée au nom du

donateur et tous ces groupes ainsi

distincts les uns des autres furent

remis à l'époux qui, suivant la

la coutume chinoise, devait se

rendrechez chacun des donateurs
et leur faire une invitation per-
sonnelle pour le banquet. Cent

onze Chirois firent desdonations,

de sorte que le marié devant in-

viter personnellement chacun

d'eux, la tâche qu'il avait à rem-

plir n'était point précisément une

sinécure.
: Ch. Jamison, le futur époux,

tion.

|

avait choisi pour sa future rési-

dence deux chambres du premier

étage du bâtiment de l’ancienne

église baptiste de la rue Washing-

ton, ayant vue sur cette rue. Îl

les avait disposes d'une manière

A importer des| Spéciale pour cette circonstance

opensiopaid, oùPnpôre3 +g CO ‘

pouvoir a Sten Vedemandes des
reonnes qui voudront bien lui accorder

et les avait garnies de meubles

et oujets chinois et américains.

Aux murs étaient appendues, à

profusion,de larges barides de pa-

pier rouge sur lesquelles étaient

reproduits des proverbes et des

senlences relatifs au mariage

ot à la vie maritale. Sur une ta-

ble, dans la première chambre,

se trouvaient plusieurs plateaux

  

Bureaux:

22, St. Gabriel. }

Le Numéro: 1 Cent.

de laque contenant des fruits secs
chinois et des mets sucrés ; d’au-
tres plateaux supportaient des tas

ses d'étaiu pleines de thé. Sur
une autre table s'étalaient des or-
nements chinois. Jeudi, dans l’a-
près-midi, vers cing heures, les
matrones conduisirent la flancée
qui leur avait été confiée, dans
l'appartement de sou futur époux,
mais avant de franchir le seuil
de la porte, elles lui jetèrent sur
la tête un mouchoir très épais an
de bien dissimuler à sa vue tous
les objets qui l'entouraient.

Celle formalité symbolique
avait pour but de rappeler à la
jeune fille qu'en entrant dans la
vie maritale, elle marchait vers
l'inconnu, mais qu’en ayant une
conflance aveugle dans son mari
et se reposant sur lui du soinde
la guider, elle ne devait avoir au-

cune crainte de l'avenir.
Miss Ah Quy, dirigée par ses

chaperons, fut eusnite ‘cond uite
dans la première chambre, puis
dans la seconde oùelle se trouva
en présence de celuiquiallait de-
venir son mari. Celui-ci se tenait
près du lit: quand la flancée fut
près de lui, on découvrit la tête

de miss Ah Quyet les deux futurs

époux s'ussirent l’un à cô:é de

l'autre sur le bord du lit. En w'as-

seyant le marié eut le soin de se

mettrosur une partie de la longue
robe de soie que portait la flan-
cée. Celle-ci n'essaya point dr
dégager son vitement: ce con-
sentement tacite donne au jeune

homme de rester assis sur sa ro-

be, signiflait qu’elle se reconnais-
sait sou esclave et consentait à se

soumeltre à ses volontés.
Si, au contraire, elle avait reli-

ré le pan de sa robe, la significa.
tion était différente; cet acte au-
rait signifié qu’elle n'entendail
point se soumettre à sou mari ni
lui obéir à moins qu’elle ne se
senlit portée à la soumission et à
l'obéissance par son inclination
pour lui.

Le couple s'agenouilla ensuite
devant un petit autel duquel pen-
daient des versets sacrés, et cha-
cun récita une prière, après quoi
ils passèrent dans Ja pièce voisine
et se mirent à table.
Une des matrones versa du thé

dans deuxtarses qu'elle offrit aus

conjoints enles invitant à boire
une gorgée Culte formalité rem-
plie, la matrone reprit les tasses
dont elle méêla les contenus eu les
versant d'une lasse daus l'autre,
puis le mélange effectué, elle re.
mit les ta-ses aux époux et les in-
vita à boite en leur disaut qu'aus
sitôt que leurs lèvres anraient
touché le breuvage, ils s'inspire-
raient amutnellem nt en le bn.
vent,

La mariés, accompagné- «es

matrones, et suivie du futur et de

quelques parents, quitta la mai.
son au milieu d’explosions de pé-
tards et se rendit par Stout's Al.
ley, au restaurant de la rue Jack-

son, où les invités étaient réunis

et attendaient au troisième étage

l'arrivée du couple. Pendant que

les époux montaicnt l'escalier, un

orchesire atlagua un air que
l'imagination d’un blanc peut se

figurer avoir le caractère d’une

marche nuptiale.

Au moment où la mariée péné-

tra dans la salle du banquet où

les invités étaient réunis, clie

se couvrit le visage avec unlar

éventail ; elle était toujours

escortée des duux matrones,

Elle fitalors le tour de la sal.

le en passant devant les in.

vités el fit trois révérences; ceux-

ci répondirent par d'autres actes

de politesse, et l'un après l'autre,

chaque invité déclama uu prover-

be quela mariée écouta et auquel
elle répondit. Quand celle ci eut

entendu cent onze compliments

et qu’elle eut fini d'y répondre,
les invités prirent place à table
et firent honneur au repas prépa-
ré suivant les principes culinaires
chinois et du plus grand style. À
la fin du premier service qui du-
ra deux heures, la mariée fut re.
conduite au domicile sonjugal.
Pendant le soirée, un repor-

ter de la presse qui assistail au
banquet, fut invité par le marié
à rendre visite à l’épousée ; ce

Ed.Quotidienne

cérémonies du mariage d'ireront
plusieurs jours, le septième jour
je me présenterai devant ie juge
de paix et me marierai suivant la
coutume américaine. Maintenant
et avant que je vous présente à
ma femme, laiesez-moi vous don-
ner quelquesinstructions. Quand
vousserez entré dans l'apparte-
ment, vous prendrez un siége et
alors les matrones qui assistent
la mariée, l'amèneront de la
chambre voisine et elle vous of.
frira une tasse de thé et des con-
fiseries. Vous devrez prondre ce
qu’elle vous offrira et la remer-
cier, car si vous agissies autre-
mentelle considèrerait votre re-
fus comme une insulte.”
Le reporter manifesta son in.

tention de suivre à la lettre les
instructions précitées. En en-
trant au domicile des époux, on
lui montra un siége en le priant
d'attendre quelques minutes afin
que la mariés ft préparée à le
recevoir, car elle était très timi-

de. Après quelques instanis d'at-
tente, la mariée sorlit de la cham-
bre voisine accompagnée d’une
longue robe de chambre de soie
de couleur sombre qui cachait
ses pieds; elle avait au bras de
lourds bracelets d'or et à sa main
gauche deux bagues en or.
Sa chevelure, d’un noir de cor-

beau, était pommadée et artiste-
ment arrungée avec des fleurs ar-
tificielles et des pièces d'or. En
entrant dans la pièce où se trou
vail le reporter, elle tenait un lar-
ge éventail devant sa flgure,clle

abaissa cel objet truis fois de
suile et (It ensuite trois saluts au

visiteur, La duègne qui accom.
pagnait lui préseuta alors un pla-
teau qui supportail plusieurs Las-
ses de Lhédans chacune desquelles
trempait nue petite rose, Elle pré-
senta une tasse au reporter qui
l'accepta et remercia ; elle fit la
même offre à son mari.

MORT MYSTERIEUSE.

Uu Français nommé Anicet
Marchand, dit le Courrier de San

Francisco, s'était pis de querelle
avec un nommé Auguste Evrard,
demeurant rue Virginia, no. 422.
Cette querellavait bientôt dégé-
néré en rixe, et Marchand se
trouvaut le plus fort avait battu
sou adversaire, lequel aura ‘ en
suite juré de s'en venger, dût-il

al'er à la prison d'Etat. Quelques
jours après, où trouvait dans la
baie le corps de l’infortuné Mar-
chand. L'enquête à révélé les Faits
suivants:

Le Dr. Stivers ayant fait 'au.
topsie du corps, déclare avoir dé-
Couvert au côté gauche du visage
une biessure profonde faile à l’ai-
ded'un instrument tranchantqui
aurait coupé la veine jugulaire.
11 a également trouvé les (races
d’autres blessures: l'une à la
joue droite et une autre à la main
gauche dont le pouce a été entiè-
rement coupé. Enfin le malheu-
reux avait trois côtes brisées.
Auguste Evrard, âgé de 61 ans,

exerçant la profession de cuisi-
nier et résidant 122, rue Virginia,
dépose que, dans la soirée du 28
mars dernier, Marchand se trou-
vant pris de boisson, était venu
lui chercher querelle à son domi-
cile, et qu'aprèsl'avoir grossière-
mentinsulté il l'avait frappé d'un
coup de poing au visage. Evrard
était néanmoins parvenu à le
mettre à la porte de ches lui,
lorsque dats la cour, un music
cien nommé Ponti ayant voulu
intervenirentre ces deux hommes,
la bataille recommença de nou-
veau. Le lendemain matin, vers
onze heures, Marchand revient
encore à la charge et, après avoir
de nouveau insulté Evrard, au-
rait essayé de l'assommerà l'aide
d’une bâche de bois.
Une demi-heure plus tard on

aurait entendu dire & Evrard en
parlant de son antogoniste : * Il
faut que je le tue, et je le tuerai,
dusssé-je aller à San Quentin 1 *
A partir de ce moment, on n'avait
plus revu Marchandjusqu'au jour
où son corps fut repêché dans la
baie.

Evrard est sous les verroux.
CEE
  qui fut accepté avec empreses-

ment. Pendant le trajet le mari
dit au reporter: “Je suis me
vié à lu véritable mode chinoise pout foire plaisir à mes amis. Les

Servantedemandee.

Ses flodo1)Dame

ne er 161 roe
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COURRIER.

On demande des nouvelles de M.

Laugerin !

rr

tie5

M. Mousseau, vous n'oseres pas

présenter votre fameuse motion, parce

que Sir John va acheter votre silence

avec us portefeuille !
—

S'il faut en croire les rumeurs qui

nous arrivent d'Ottawa, M. Masson

serait à la veille de quitter le minis-

tère pour faire piace à M. Mousseau.

M. Marson irait vivre en Europe pour

sa santé et M. Mousscau vendrait sa

fameuse motion pour un portefeuille.

Lt ces rumeurs, paraît-il, sont puisées

nouvelles voies de oomasunications
eutre notre ville et lex chemios de fer
de ls Rive Sud, pour permettre aux
compagnies rivales d'offrir au com-
merce des conditions plus faciles de
transport. L'importance de cette
affirmation ne saurait être méconnue.

D'ua autre côté, les hommes prati-

ques qui connaissent la glace, pour
l'avoir exploitée, ou pour l'avoir tra-
versé depuie vingt-cinq ans en canoë,
n'hésitent pas à dire que la traversée

difficulté sérieuse pour un bateau à
vapeur solidement construit.

que puissent faire au projet de l'Ile
Ronde, ceux qui n'ont pas vu les
plaus, ni étudié aux sources autorisées
cette importante question. Du mo-
ment que cette difficulté toute d'ima-
gination disparait devantl'expérience
indiscutable des hommes pratiques le
projet aux yeux de tous devient des
plus réalisables ot mérite l'appui de
tous les citoyens ayant à oœurla pros-
périté de Montréal et les meilleurs in-
térêts dela division-Est appelée à pro-
fites partioulièrement de l'exécution
de ce projet.

M. Joseph Robert Vincent naviga-
teur déclare, qu'après une expérience
de vingt cinq années de traverses du
St. Laurent à Longueil, et après avoir
pris connaissance du projet de traver-
ses pendant toute l'année entre l'Ile
Ronde et Montréal, il no voit aucune

difficulté à mettre ce projet a exéeu-
tion. Il affirme que la glace est en
moycaue de trois pieds au plus et
qu'un canal peut être facilement ou-
vert ct entretenu pendant tout l'hiver
pour le parsage non interrompu du

bateau traversicr. Une fois ouvert le
courant est trop rapide pour que l'eau
puisse y geler et le chenal ne pourrait
qu'agrandir do lui-même. !! estime
le cout del'ouverture ct de l'entretien
de ce chenal à $200 pour toutl'hiver
et serait prêt à l’exécuter a ce prix.

empêcher l'exéeution des ordres d

grand jour.

pas avant.

ss

La motion Mousseau.

“ ment |responsable
% Canada.”

donner de la

l'oubli,
—_

Onlit dans l'Æcluireur :

Larue portée devantlui.

juge et conseillent à leurs créatures
de no pas produire les documents dont
elles ont ln garde, de peur que leur
propre turpitude ne soit montrée au

Ces messieurs se sont vantés que
les personnes insorites, sans droit, sur

Ia lists de St. Denis, votersient à la

|

Séminaire était le maître des lérémo-| donner l'avantage au tabac canadien.

prochaine élection et que le jugement| nies.
dela cour arriverait trop tard : il faut
attendre patiemment l'action de la

non interrompue l'hiver entre l'Ile |justice. Quand ls loi aura été exéou-

Ronde et Longueuil n'offre aucune|tée et que los deux partis pe trouve-

|

ville, le Rér. P. Vignon, 8. J.et MM.

ront en face l'un de l'autre avec des

|

Verreau, et Hamel, du Sém. de Qué-

Or, la [listes honnêtement faites, ou légale-|bec ; Méthot vice-recteur, de l'Uni-

traversée l'hiver est la seule objection

|

ment revisécs, l'élection se fers, mais

|

versité; A. Valois, Ptre. Beauregard,

Voici Is teneure de cette fameuse
motion que M. Mousseau devait pré-
senter, mais qu'il se verra forcé de
rengaîner, s'il faut en croire les appa-

#« Qu'il soit résolu que cette Cham-
“ bre est d'opinion que le fait de sou-
‘ mettre l'avis donné par le Conseil
« Privé du Canada à la considération
“ des aviseurs de Sa Majesté en An-
« gieterre, sur une question d'un es-
‘ ractère purement administratif, en
* vertu de l'Acte de l'Amérique Bri-
“ tannique du Nord de 1867, est sub
« versif de tout principe du gouverne-

accordé au

M. Mousseau, vous n'oserez pas
soutenir cette motion, car votre ‘chef,

sir John A. MacDonald, va vous or-
laisser tomber dans

« Un télégramme nous apprenait
hier que son honneur le juge Mac.
Cord a donné sa décision sur in con-
testation de l'élection de M. Achille

u nie funèbre, et M. Bayle, Sup. du
Sém. 8. 8., obanta le service divin,

assisté des Révds. M. Deguire (Pierre),
directeur du collége, comme diacre,
et de‘ M. Troi (Nar. Amable), pro-
fesseur de théoligie au Séminaire de

la Montagne, comme sous-dinore.
M. Parent. (Joseph) 8.8, du Grand

Parmi les 300 membres du clergé

présents, on remsarquait MM. les cha-

chanoine à St. Hyacinthe ; Beaulieu,

curé, Maréchal, Salmon et Racicot,

chapelain de N.-D. du Bon Pasteur 3
Montréal,

Les 300 chantres où musiciens qui
prirent part à la messe de Æeguiem,
harmonisée, et dirigés par M. Desro-
chers (Calixte) 8. 8. se distioguèrent
par leurs connaissances musicales et
leur bonne volonté.
A l'offertoire, les hommesdu chœur

de chant à Notre-Dame impressionnë-
rent beaucoup les fidèles présents à la
cérémonie.

Après le service funèbre, les restes
mortels du défunt furent transportés
au Grand Séminaire de la Montagne,
où ils furent déposés dans le nouveau
cimetière, sous la chapelle du Bémi-
naire, au grand regret et au milieu
des larmes des assistants.

N. B.—C'est par erreur involon-
taire que l'auteur de la biographie
avec portrait de M. C. O. Lenoir-
Rolland, 8. 8. a annonoé que M. De-
nis, P. P,, 8.8, était décédé en

1859. Le Rév. M. Denis réside au
Sém. 8. 8. de Baltimore et se porte
on ne peut mieux.—C‘ymmunigué,

PARLEMENT FEDERAL

(Des journaux du matin.)

pe explique en comité que l'objet de
cette révolution est de dissiper tous les
doutes concernant le 31me section.

La résolution est adoptée.
Un bil la concernant reçoit sa pre-

mière lecture.

ORDRES DU JOUR
M. HOUDE suggère qu'un droit soit

imposé sur le tabac en feuille afin de

M. TILLEY dit que l'attention du
gouvernement avait été attirée sur ce
point, mais que la chose présentait des

noines Dufresne et Lussier de cette difficultés à cause de la réduction des sous mentionnées aura lieu au bureau du

droits d'excise aux Etats-Unis.
H fait remarquer que le gouverne-

menta réduit les droits d'excises de
dix à quatre centins sur le tabac cana-
dien. Cette taxe étant nécessaire aux
finances du pays.

Surles lainages,
M. TILLEY,-en réponse à M.

CHARLTON,dit que les droitsont été
imposée sur ces articles dans le but de
favoriser leur manufacture dans ce pays
et de bénéficier à la classe ouvrière.
M. OLIVER demaude qu'en consé-

quence d'une promesse faite avant les
élections, le gouvernement impose une
taxe sur les laines.
À six heures l'orateur quitte son fau-

teuil.

Séance du sir,

M. OLIVERse déclare libre-échan-
giste, mais il y a, dit-il, une certaine
sorte de laine sur laquelle les Améei-
cans font une grande compétition et
qui devrait être protégée.
M. PATTERSONdit que les culti-

vateurs d'Ontario n'étaient pas satisfait
du droit sur les lainages et que le gou-
vernement avait manqué à sa promesse.
M. ORTON dit qu'il n'a jamals pro

mis à ses électeurs qu'un droit élevé se-
rait imposé sur la laine, mais qu'il y en
aurait d'imposé sur les vêtements ou

qui est une protection pour les cultiva-
teurs.

M. TILLEY, en réponse à M. Cart-

wright, dit qu'il (Cartwright, avait dit
que les prix seraient haussés par le tarif.
Il (Tilley) a des témoignages disant
que les prix n'étaient pas changés.

L'item est finalement adopté.
Les items r1, 12et 13 sont adoptés

Acte de Faillite de 1875
ET SES AMENDEMENTS,

Dana l'affaire de Gabriel Lenoir dit Rol.
lsad, de Montréal, pa

VENTE

Sans Réserve de Propriétés
DE VILLE:
La vents ajournée des propriétés ei-des-

soussigné

Nos. 84 a 68 rue Bt. Jacques,

MARDI le 39 Avril 1879

A ONZE heures A. H-

Les cinq résidences en pierre de taille
formant le coin des rues Ste: Catherine t
Bleury étant les Nos, 117, 176, 181, 388 et
185 rue Bleury.
Deux résidences en pierre de toile, Nos.

1163 et 1165 rue Sté, Batherine et la rési-
dence en brique, No. 6 rue Balmoral, étant
le numéro 341 du plan officiel du quartier
8t, Laurent,
Les cing résidences en briques formant

le coin des rues Bt. George dt Plateau,
étant les Nos. 259, 261, 263 et 265 rus Bt.
George et No. 23 rue Plateau, connu
comme etant le No. 370 du plan officiel du
quartier St. Laurent.
LB résidence en briques No, 253 et deux

1 nts Nos. 13 et 18 rue Balmoral étant
le No. 263 du plan officiel du quartier Bt.
Laurent.
Les trois magasins en pierre Nos, 317 et

319 rue St. Paul, maintenant occupé par
Meakin et Boy, étant le No. 64 du plan offi-
ciel du quartier Uentre,
On obtiendra des informations et lu per-

mission de voir ces propriétés en s'adres-
sant à

LAJOIE, PERRAULT & SEATH,
Nos, 64 & 65 rue St Jacques.

Montréal, 34 avril 1875
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£56ruPs
Chemin de FerdnGouvernement.

DIVISION QUEST.

CHEMIN do FER Q.M.0.40.
LE CHEMIN LE PLUS COURT ET LE

PLUS DIRECT ENTRE MONT-
REAL KT OTTAWA.

 

Le etaprés LUNDIle 10 févrierles trains
Inlaserontle dépôt d'Hochelaga commesuit :
Train exprees pour Hull 9,50 A.M. et

5.00 P.M., arrivent à Hull à 2.00 bre, P. M.
et 9.15 hrs. P.M.
Train express de Ilull à 9.10 hrs, AM.

et 4.45 hrs. P.M., arrivant à Hochelaga à
1.40 brs. P.M. et 8,00 hrs. P.M.
Train de St. Jérôme luissera in gare

d’Hochelaga à 5.80 P.M,
Le train de St. Jérôme à 7 A.M.
Les trains laissent ls station du Mile-End

10 minutes plus tard.
Bureau géneral: 13 Place d’Armes.

STARNES, LEVE & ALDEN,
Agents des billets.

Bureau: au-dessus du Mechanics Hall et
158 rue Notre-Dame, vis-à-vis le Palais
de Justice.

CHs. A. SCOTT,
Surlutendant.

C. A. STARK,
Agens général du fret et des passagers.

Chenin de fr Q.M.0. et 0.
AVIS.

 

Serrionra lier.— itesse et securite.
De Montreal à Ottawa en quatre
heures.--Rafraichissements

a Oalumet,

Vu les nombreuses plalntes du public
voysgeur concernant le changement des
heures du départ dex teains sur Is division
ouest de cette LIGNE COURTE ET PO-
PULAIRE ot pour le service plus régulier
des mullus, tl à été déchdé de

Reprendre les anciennes
heures de départ et d'arrivée.
Lea trains express et de la malle laisses

rout Hochelags pour Hull & 8.00 hes, AM.
et 5 hra, l’,M,, arrivant à 2.00 et 9.15 I.M.
et 4.48 P.M., arrivant à Hochelaga à 140
et 9.00 hrs. I'M.
Un train apécial laissera Ilochelags pour

Ottaws à 6G.) irs. l'.M. et rencontrers à
la jonetion de St. Martin le train express
dis Québec arrivant à Ilull à 11.00 I'M, Ce
train laissera Ilull à 11.30 A.M. ot rencone

va
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. iscussion. - trers à Ja Jonction le traln de Québec qui

à bonne source. Il s'ongagerait également a assurer| “ M. Amyot, ton adversaire mal- —— ransdiscussion sant une taxe d'un = arrivera À Québecàba aw

——A+ également la traversée non interrom- heureux, a eu 24 heures pour mau-| CHAMBRE DES COMMUNES. |... + onsûr les spiritueux dont ~ ottawa. C. A. SCOTT,
L'E'uion do St. Hyacinthe annonce pue du bateau pendanttout l'hiver. dire son juge, et on nous informe qu'il — lare n'a pas été complétée, > burmtendant général,

à ses lecteurs qu'à dater de mardi pro-| Cette déclaration de M. Vincent, ‘est pas encore revenu de son étour-| Ouiama, 24. fait exprimer M. CARTWRICHT la =
chain, 20 avril, ce journal paraîtra l'homma lo plus expérimenté sur la dissement. ; L'ORATEUR prend le fauteuil crainte que cette mesure né conduise à TE:TS

trois fois la semaine, mardi, jeudi et question, est appuyée par tous les tea. * Lie Juse MacCord,commeles jupes trois heures. desdistillationsillicites et que peu ou ;
Ai Jendi et q ' ppuyée p Ayrèsles affaires de routine, ; ©

samodi, tout cn continuant son édition versiers qui depuis vinet ans font la Casault , Stuart, Prinpu * Sur motion de l'HON. M. BADY,la pon: de revenu ni oo perçu par la Chemin de for 0.M.0. ot 0.

hebdomadaire. Nous constatons avoc travorse cn canot, l'hiver entre Lon- jugé qu'il n'avait pas juridiction pour Chambre se forme en comité pour pren- ouane sur cet article. —_

plaisir ce changement dans la publica-| gueuil ct Montréal. appliquer à une élestion fédérale une qre en considération la résolution sui- x TIey dit que Conre, DIVISION EST.

cation de notre vaillant confrère et| Au reste les commandants des vais l©i qui lui paraissait inconstitution-| çante : mais paséchappéesau99 one adop- A compter de LUNDI 14 Avril,

nous lui souhaitons tout le succès qu'il

|

scaux traversiers de Québec,de Caugh- nelle. ; * Qu'il est expédient de consolider, té Ses Etats-Unis, il ©si quil n'y a contrats elrculeront sur cette division

mérite daus sa nouvelle entreprise. nawags ct d'ailleurs se prononsent in- « Cette contestation est ua beau amender et simplifier l'acte concernant au risque à l'essayer. : Express. Mixte.

ee varisblement dans le même sens. Cette triomphe judiciaire remporté par l'ho_ les poids et mesures.” M. GUTHRIE approuve l'imposi- Départd'Hochels a. 3 brs. pom. 8.82 am.

Nous avons publié, il y a quelques| dificulté n'existe donc pas pour tous norable Frs. Langelier, avocat repré. Le comité rapporte saZrésolution. tion d'une taxe additionnelle de to par Départ de d'rols.ltivières 7 38 ban, B am,

jours, sous Ja rubrique : Montrée! au! ceux qui out droit a une opinion sur

|

sentant M. Achille LaRue. ceux Lasprécemte un bill base BUF) cent advalorem par gallon. rrivée à Qué Town pe. 10.004.m

Jour te jour, lo compte-rendu d'un pro-| cette question, Encore une fois que| * M- Awmyot, qui est an homme 46-1 7g" rotion de l'HON. M. POPF. Lem estadopté. 18 sontensui- Départ de Québec, 1200 hra 0 18 hrs pm :
cis qui n'est pas encore décidé en les citoyens de Moutréal ne perdent BETES: avait remué ciel et terre dans (L.P.E), la Chambre se forme en comi- s items 15, 16, 17 et 18 sont ens Arrivant à "T-ltivières à 225 p an 11 50 pm

4 4 o ce procès. Plus de 60 témoins fureat eur te adoptés. FARINE PREPAREE Départ de Toitivières à 200 pm 4 30 pm
Justice, et dont lesparties opposantes pas da vuel'importance du pont de P , té pour prendre en considération les| vo TILLEY introduit un bill fondé ArnyantàHoclrlugs7400m 10403m

sout M. Say, gentilhomme français et l'Ile Ronde au point de vue du com- entendus durant l'enquête, et pas une résolutions suivantes: sur ces résolutions. POUR les PATISSERIES| rad dix minules après leur partd'Hor

un M. Fortin de cetto ville Unel merce et de l'industrie. parole tant soit peu louche, pas un! 10. Qu'il est expédient de permettre Le bill subit sa première lecture. - EL on vente aox bureaux do MM
difficulté s'étant élevée au sujet de — verre de boisson n'avait pu échapper aux commissaires du hâvre de Montréal La Chambre n'ajourne à 10 heures Cette farine n reçu la récompense Starnes, Love& Alden, No. 902 tee se

l'achat d'un chien,l'affaire fut portée L'élection de St. Hyacinthe. à la vigilance de la troupe de mou- de reviser le tarif et le péage des ba- 45 minutes. D'une MÉDAILLE D'HONNEUR aux,gares d'iHochelagaetdu frit «

devant les tribunaux, et notre repor- chards qui avait suivi pas à pas M. |teaux, etc, entrant dans le port de —— A la Grande ition Interns- 3. D. PRINCE.

ter trompé par des histoires malveil- -— Larue durant toute ls campague élec

|

Cette ville, pourvu que celte revislon| A aMINEE le prod Paris Agent proposé au transport des psusagers.
n'ait pas effet d'augmenter le tarif ac- «MINERVE:du 4 avril, s'ex e de J rr

On lit dans l'Union : torale.lautes fit un compte-rendu du litige
qui ne rendait certainement pas jus-

tiee à M. Say. Maintenant que nous
connaissons les faits tels qu'ils ze sont
passés, nous nous empressons de dé-
elarer que Ja conduite de M. Say, dans
toute cette affaire, a été celle d'un
homme d'honneur guidé par des motifs
de la plus haute délicatesse ; et nous
regrettons que des renseignements
erronés nous aient fait publier sur son
compte une histoire fantaisiste en
commun avec toute la presse de Mont-
réal.

Départ de l'Hon. M. Joly.

 

Nous sommes heureux d'apprendre
que M. Joly part aujourd'hui pour
l'Angleterre afin d'aller soutenir de-
vant le conseil privé la cause de notre

province contre les prétentions da
gouvernement d'Ottawa. Nos adver-
saires Caressaient l'espoir que M.
Laogevio seul s>rait entendu par le
bareau colonial et ils disaient que l'u
nique question à décider était de za-
voir si le gouverneur général devait
Oui où non suivre l'avis do ses minis-
tres. Pusé da cette façon le problème
était du solution facile ; mais la ques-
tion à règler est colle dos relations
contitutionnelles des gouvernements
provinciaux aveo le gouvernement fé-
déral,
Les consorvateurs prétendent que

le pouvoir central peut révoquer un
lieutenantgouverneur de province :
uous soutenons le contraire, C'est là
le litige. Nous nous réjouissons du
départ de M. Joly pour faire valoir le
côté libéral de l'affaire. C'est the
right man in the right place,
—

Le pont de l'Ile Ronde.

Ohaque jour amène de pouvelles
sdbésions au projet de donnerà la
Division-Ket de Montréal une com-
munioation directe et non interrompue
avec los chemins de fer de New-York,

Portiand, Boston et de la Rive Sud

du Bt, laurent. Le conmil de ja
Chambre de Commerce de notre ville
composées des hommen los plus compé-

tents à déclaré par une résolution

adoptée à l'annaimité, après avoir pris

connaimance du projet de l'Ile Houde,

que les intérêts commersiaux de
Muntréal exigent impérieusement de

Notre confrère du Courrier deman.

doit l'autre jour l’émanation immé-
diat du bref d'élection et simulait une
grande colère à la vuo des retards ap-
portés À ls réalisation de ses désire.
Nour prions notre voisin de croire que

ce bref aurait été émané depuis long-
temps si la fraude commise par scs
amis, daus la confection des listes élcc-
torales, n'avait cu lieu et n'avait ren-

du nécessaire un retard que les cir-
constances ju.tifent si bien.

Sil'élection de Se. Hyacinthe avait
été faite avant ce jour elle n'aurait
pu faire counaître le sontiment de la
majorité, car au-delà de deux cents
électeurs parfaitement qualifiés de la
ville auraient été privés de leurs droits
de suffrage. Tout le monde sait que
M. Mercier n'a été défait l'automne
dernier que par six voix ct que s'il
avait eu les 85 votes, retranchés par

le Juge, eur la ville, uniquement sur
défaut de forme, cette défuite aurait

été transformée eo victoire. Si main
tenantl'on met 200 votos au lieu de
85, on aura une idée du la position.
11 est juste d'ajouter que les amis du
Courrier peuvent enntester cette nou-
velie liste de la ville et qu'il faut at.
tendre l'expiration des délais avant
de fairc l'élection, afin que nos adver-
saires ne croient pas qu'on ait profité
des avantages de la position.

D'ailleurs ce qui se passe à St. De-
nis suffirait pour donnce ample justi-
fication au gouvernement, s'il en avait
besoin, pour retarder l'émanation du
bref. La contestation qui se fait as.
tuellement au aujot de la liste de cette
parsisse révèle dos Faits tellement gra.
ves ct une telle disposition, ches cer.
taines . gens, à violer la loi et même à
la braver, qu'il sorait de la dernière
imprudence pour les ministres, de fai-
te cette élection avant que le juge ait
prononcé eur toute cette triste affaire.
Avent de faire une élection dans St.
Hyacinthe, il faut que les effets de la
fraude disparsineent et que tous los
obstacles jetés à l'encontre de ln mnjo-
rité réelle du corps élcotoral soient
complètementet pratkuoment enlevés.

L'ardeur de notre oonfrère n’ex
plique parfaitement quand on voit
es qui ne passe actuellement eo
Cour. MM. de baBruère, Beauche-
min et Tellier, trio admirable, demas-
dent bicn l'élection daus le Courrier, mais & St. Donia ily eomspirsat pout

misère. »
 

La Glace.

tement libre.
Verchères, 23—La glace descend,

descend.

marchéte matin.

tante depuis, l'eau baisse.

que c'est la glace du Lac St. Pierre.

bre, mais la glace est bien brisée.
Rigaud, 25—La glace se brise et de

cend.

Deux-Montagnes.

pas, mais n'est pas bonne.

que Ste Anne.

elle était tombée.
——

M. O. Lenoir-Rolland,
Ptre. 8. 8.

matio à Notre-Dame. 
usé ra vie au sorfice de leurs Ames, 
« Ce M. Amyot comptait aurla pol-

tronnerie pour déqualifier son adver-
sire; qu'il en paie maintenant les
frais ot que le bon Dieu est pitié de sa

Boucherville, a5—La rivière estlibre.
Varennes, 25—La rivière est complè-

Sorel, 25—Le St. Lanrent est libre
depuis la Pointe jusqu’au premier pha-
re, l'eau baisse cette après-midi la glace

Yamachiche, 25—La glace n'a pas

‘Trois-Rivières, 26—La glace qui était
atrétée ici s’est brisée hier, et il est
passé une grande quantité de glace flot-

Batiscan, 25—La rivière est remplie
de glace depuis ce matin; on suppose

Carillon, 35—La rivière n'est pas li

Hudson, 24—La glace est toute bri-
sée ici, mais elle est arrêtée au lac des

Vaudreuil, 25—La glace ne marche

Ecluse Ste. Anne, 25—La rivière
semble être libre depuis ia Pointe Clai-
re en descendant. Assez solide plus bas

Beauharnois, 25—On à trouvé cette
avant-midi le cadavre d'une femme Au-
clair, de Montreal, qui s'est noyés ici
dans le mois de novembre dernier. On
l'a retrouvée tout près de l'endroit où

Suivant l'annonce qui en avait été
faite par los membres du clergé et la
presse de oette ville, los fandrailles de
M. Lenoir-Rolland, S. 8. ont ou lieu
mardi dernier vers les 9 heures du

Len congrégations religieuses de la
ville ct des environs et les anciens
élèves du défunt étaient représentés.
Une foule considérable de pieux fide.
les n'étaient empressés de témoigner
par leur prèsence, leur respeet et lour
amour poor le bon pire qui avait

fe Grandeur, Mgr. de Montréal,
honornit do sa présence de la cérémo-

tuellement en force ;

ne soient surchargés.

dans le dit pôrt de Montréal.

bles par les bateaux laissant le port.

l'objet de la tere résolution était d'au-

Général en Conseil.

résolution et croit qu'il serait préféra-
ble d'autoriser les dits commissaires
d'augmenterle tarifde temps en temps
lorsque le besoin s'en ferait sentir, tou-

neur-Général en conseil.
s-| Les résolutions sont adoptées et un

bili fondé sur leurs prévisions, est lntro-
duit et reçoit sa première lecture.
Sur mution de M. POPE (1 P E) la

chambre se forme en comité pour con-
sidérer la résolution suivante :

Qu'il est expédient d'amendement
l'acte 37 Vie, chap. 63 concernant le
port de Pictou (N. E.) en donnant au
commisraire du dit port avec l'appro-

bation du ministre de la marine st des
pécheries le pouvoir d'employer trois
constables au maintien de l’ordre et de
Ia paix dans le vit port et dans ses
alentours.

La résolution est adopté.
Un bill la concernant est présenté et

reçoit sa première lecture.
Sur motion de M. POPE (I. I.E.)

Ia Chambre se forme en comité pour
prendre en considération la résolution
suivante: Qu'il est expédient d'amen-
der l'acte concernant le pilotage.
M. Pope explique au comité que l'ob-

jet de cette résolution est de former une

classe différents et supérienre des ph
lots.
SIR A. J. SMITH s'oppose à celte

mesure.
La résolution est adoptée.
Un bill ia concernant reçoit sa pre-

mière lecture.
Sur motion de M. POLE (lL. P. KE.)

la Chambre se forme en comité pour
examiner la résolution suivante :

Qu'il est expédient d'amender l'acte
de marine, en tendant les provisions
de In Jane section à tous les bateaux
de quelque tonnage que ce soit. M. Po- 
20. Qu'il est expédient de permettre

aux dits commissaires de prendre des
arrangements avec les propriétaires de
bateaux remorqueurs employés au toua-
ge des goëlettes sur le St. Laurent afin
d'établir un tarif régulier et d'empêcher
que les propriétaires de ces goëlettes

A cet effet de passer un acte -concer-
nant ces remorqueurs, leurs accommo-

dations et les droits payables par eux

Aussi de figer un tarif des prix paya-

M. Pope explique au comité que

toriser les commissaires du hâvre à ré-
duire les prix du tarif, avec le consente-
ment de Son Excellence le Gouverneur-

SIR A. J. SMITH s'oppose à cette

jours avec le consentement du Gouver-

primait ainsi en parlant de Son Kx-
cellence le Gouveracur-Général :

L'affaire Letellier vient d'entrer dans une
nouvelle phase, Sir John A. Macdonald
« annoncé hier en Chambre que
le Souverain avait réservé, pour transmet-
tre en Angleterre, la destitntion de M. Le-
tellier, que le gouvernement avait decrétée.
Nos commentaires seront brefs en face de
cette surprise. Car malgré que tous lesjours
naux libéraux qui semblent avoir été mis
dans le secret depuis longtemps, nou-
l'aient prédit en termes précis, nous n’o-
sions croire à cette violation de mos fran-
chises, Nous avons maintenant deux outra-
fs au lieu d’un, voilà tout! et le JEUNE
1OMMEqui représenté la Reine à Ottawa
ne vaut pas mieux que le FORBANqui re-
présente la Reine à Québec,
Et l'Angleterre nous demande de l'affec-

tion ! Ignore-t-on quelque part que le régi-
me du fouet est passé et que les sujets co-
loniaux se sentent assez intelligents pour
conduire eux mêmes leurs propres affaires?
Nous nous en tenons aux termes de notre
constitution qui nous accorde le droit de
nommeret de clémettre nos Lieut-Gouver-
neur Nous ne connaissons pas le rôle de la
Grande-Bretagne en cette affaire et nous
sommes prêts à accepter la lutte sur le nou-
veau terrain od le Gouverneur vient la por.
ter, quelque soit Pextrémité oi elle nous
conduise,
Que nos amis soient calmes, la constitu.

tion nous laisse encore assez de ressources
pour effacer le souflet que le gouvernement
responsable vient de recevoir, Nous som-

longue nous serons la force.

 

OLUB NATIONAL.

Ne pas oublier la séance du Club
National ce soir. Co sera la
dernière de cette session.

a Affiches et placards de toutes les
grandeurs, imprimés aux bureaux de la

PATRIE 22 rue St Gabriel,

   

 

THEATRE ROYAL.
—0—

Pour use semaine eoulemout
commençant

Lundi le 38 Avril

Première apparition dans In Pulssancedes

WILLIAMSON
M Moore et J. C. WILLILAMSON

avec leur excellente compagnie «ramati-
we, Maintenant dans Jeu xiim tour
ju monde avec un suceès immense et con-

tinu,

Struck Oil !
Joué par eux dans tous les pays où l'on

parie Nop
VEXDREDI SOIR—Bénétice des Wil.

1iamsons, double programme,ho n la

peté Samedi voit,
MAMINEE SAMKDI à 2 heures,

“ Btruck Ou. *

PRIE ouoagaote do musique de Friace, mesle droit, nous sommes la foule et À Ja boi

roprintion de In pr bé,
émission et l m+ deIs man
sion serontoctroyées IRIN 16 SO
urate heures P, M, mu Me. 111 rue
lotre-Luge,

Le Public est respeetueusement Invité
de se métier des imitations inférieures que
l’on met en vents sujounthul. Ne vous
servez seulement que cle la farine préparée
de BRODIE & HARVIE. »

Demandez - là ct n’cn prenez
I En vente chez tous 5 Eoiclore,

BRODIE & HARVIE
Coln des Rues CraigletsBleury.

6 Mars 1870.—a a

VOUS DECOUVRIREZ
En faisant Peseai des

Pastilles

Peristaltiques
QU'ELLES VOUS GURRI ONT de la

Constipationet de ses résultats
—SAVOIR:-

Muludies du foie, Bile, Dyspepuie,
Manz dg tête, Hémorrhoïdes,

Vers, ete, etc.
Elles diffèrent de toutes les pilules et
issent toujours sur le système d’une ma-

nière naturelle, On n'a Jamais besoin den
augmenter ja dose pour produire In guéri-
por Directions Lomplètes sur dH

 

te.

DEMANDEZ les à votre DROGUISTE

Le Meilleur Remède
contre les vers

Que l'on nit encore trouvé.
PRIX, 25 et 30 cts Ia Nolte.

22 m—a4

INSTRUCTION.

Deux élèves diplomés du Collège McGill
demandent des élèves qui désirent pour-
suivre des études commerciales ou class.
ques. Conditions modérées. On enseigners
le grec, le Intin, le français, l'allemand,
l'anglais, les mathétmathiques, la tenue
Wes livres, la calligraphie et In aténogra-
phie à tous les élèves, quel que soit le,de-
gré d'avancement où Île sont parvenus,
Hadresser par lettre à In hoite 96, Bue

reau de Poste.

JODOIN & CIE.
MANUFACIURIERS de

Pocles, Pelles, Etc, ete,
Hureau ét entrepôt :

Ne. 300 WE ST. PAUL, MONTREAL.
SUCUURSALE :

No. 14, RUE Bt. JEAN, Québec.

  

Nociete de Construction
Metrepolitaine. .

Le patte 
TAPISSERIE NOUVELLE

1879.
A VENDRE

A BON MARCHE
EN GROS ELENDETAIL

AUSSI : Grand assortiment de

TAFISSERIE depais Jots la piece
CHEZ

EA, MARTINEAU
857 Rue St. JOSEPH. Montroal-

TAPISSERIE
PATRONS POUR 1879.

Maison J. B. ROLLAND & FILS
12 et 14 Rue St. Vincent.

MONTREAL

 

On reçoit actuellement À cet établisse-
ment un ascoctiment considérable de

Tapisscrie à Patrons Nowceane 1879
Dont los prix sont de 8, 6, 7, 8, 9 ot 10cts

le rouleau pour l’ordinaire, et de 18, 13, 18,
20 ct 21 cts pour les qualités supérieures.

Lea tapisseries dorées ou vornies variant
dans fosbrix de 20, 33, 300 40cts à 81 OU,
sion 00 le rouleau.

res convenubles pour chaque
tron à très bas prix. Po haque par

J. 1ROLLAND & FILS,
Non. 12 et 14 rue St. Viucent, Montréal,
33 avril-am

FABRE & GRAVEL
219 RUE NOTRE - DAME.

Tapleseri ,ieniete
A DES PRIX TRES MODIQUES.

$ cts LEROULEAUdt AU-DESSUS.

193,000 ROULEAVX
CONSISTANT BN

fer Chêne,
"ax arbre.

pierfonde unis diverses te:ntes

Patefr“atos a
Papier doréit velouté

—AUSSt :—

Decors riches et ordiuaires.

TAPISSERIE
Dans tous es gouts

De tous les prix,
De toutes les qualités

c Es

CADIEUX & DEROME
Lismaites-Botit /rs,
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LA PATRIHE
 

MARCHÉ MONÉTAIRE,

Montréal, 34 avril 1879,

 

Or à 100,
Greenbacks ont été achetés de X oo

et vendus de 0 à 0.
Change sur New-York, vendu de 6à0.
Change sur Londres de 4.87 à 0.00.
‘Traites d'or, 14 à 44 d’escompte,
Gros Argent Américain, de 6 à 0.

COTES DES FONDS,
 

   
     

VALEUR.

Banque Consolidé
Banque du Peuple.
Banque Molson...
Banque de Toronto.
Banque Jacques-Carti

  

 

    

 

  

  

  
  

 

  

Banque des Marchands....[ 82
Ban, Eastern Townships...| 98 100

e de Québec........| 9t %
Banque Nationale. deveined BX
Banque Union du B.-C....! 53 ss
Banque des Artisans..…..i.……..| 15
Ban, Can. de Gommerce 103%| 104
Banque Ville-Marie.......| 54 65
Banque Mét litaine....
Banque de la Puissance... “
Banque de Hamilton. Josorod] 97
Banque Maritime. | 30 Ju...
Banque d'Echange. «| so 60
Banque Fédérale.........| 98 103
Banque Impériale... Jeccecefssuvrs
Bons du G, Types J 96 98
Bons M. et Ch., p. €. st

Do 6p cc
Cie. du Télég. de Mont

   

 

de la Puiss.. .
Cie, de Nav. du Richelieu..| 4
Chemin de fer de la Cité] 7435] 78
Cie.dugaz..............| 107K] 1085
La Bourse... deeeeee
Crédit Foncier... 8
Aswr, Royal Canadienne..| 45 so
Cie, Manu, de Coton.....
Valeurs de la Puissance.. ..
Hons de la Puissance...

     

 

  
 

Déb, du gour, 6 p. c. Kg.) 10341...
. Do 5 PC cy.….| 96%] 99K
Bons du Havre de Mont..….| 102%4]..... .
Bons de la Corp. de Munt..| 103 103%
Valeurs de Mont. 7. c...| 108 cane

bo 6p.c... 119 120

- CHANGE.

Banques de Londres, 6o jours. 1004 A 000
Traite en or sur New-York... 44 de prime
 

MARCHÉ EN GROS.

  

  
 

FAnINE.—Supérieure extra.$4 70 À $4 75
Extra superfine........... 4 504 4 §§
De gout..….………………. . 4 30 à 435
Extra du printemps. ....... 4 22 À 427
Farine forte de boulangers. 4 35 à 4 60
Fine.ooon ooo … 3408 350
oyenne 335

Recoupes........ 2 8
Farine en sac du

nada par too lbe........ 2 104 217
Farine en sac «ie la Cité
{livrée)......... o 30

Farine d'avoine... © 00

 

Farine d'avoine, Ontario, 3.75 À 4.00.

Farine de blé-d'inde. — ‘* Kiln-dried,
yellow, 2.90.

Blé-d'inde.—Nominal,

Avoine,—Nominal.
Orge,—Nominal,
lois.—Nominal.

Graisse.—9!4c À Joc en seaux.

Lard.—$13,50 à 14.00.
Jambon.—10 €,

Fromage.—714c à 8%c,
Beurre.—7c, gc, 130 ; de choix 15 à 18c
Alcalis—En pots 3.90 à 3.95.

 

PRIX DU MARCHÉ DE DÉTAIL
DE MONTRÉAL,

Montréal, 24 avril 1879,

$c Sc
Farine de blé, par 100 lbs... © 00 à 0 00
Farine d'avoi 200ùà000

     

 

  

  

  

  

 

 

 

  

 

   

  

Farine de blé t sod 000
Sarrasin, , . + 1282150

GRAINS,

Blé, par minot..…...…. o 84iogo
Pois do . © 4010 50
Orge, do... © Soào 40
Avvine par 40 lbs, 0 354040
Sarrasin par minot.. oslo so
Mil de. : soût
Lin do « 10041 0§
Bléd’inde do ..,» 0 S020 00

LEGUMES,

* Pommes au baril........... 2 §04 300
Patates au sac... 0 754090
Fêves par minot.. stoùtis
Oignons par tresse... 004d 008

LAITERIE,

Beurre frais à la livre....... 0 2540 30
Beurresaié do |... Olohol
Fromage do  ..….…. ©0740 OF

VOLALLLES,

Dindes (vieux) au couple... 2 00 à 2 28
Indes (jeunes) do... 00h00
Oles au couple... .....….. | 25 à t 50
Canards au couple osoko
Poules do, o30à0 80
Poulets do. o 35h040

Canards (sauvages) par coup. © 35 À 0 40
noirs par couple... © 40 à 0 50

i © 0040 00
o 00 à000
01540 20
000d

. ©0040 00

VIANDES,

Fœuf à la livre... ....……... 04È00
Lard do Ao 4]
Mouton do

an do “0.
dard frais par 100 livres,
Beeuf par 100 livres. .
Lèvres...

DIVERS,

 

   

Sucre d'érable à la livre... 0 08 à à to
Sirop d'érable au gallon.... t oo à ! 25
Miel à la livre... o13h0 14
Ciufs frais à la douzaine. 1
Haddock à la livre. oie
Saindoux par livre 0054014
Peaux à la livre. onfaoot

 
  

 

Ron à (avoiE— À. pion Dest
ts son ane again ot nya

bas sueunnr est à lu quatrième
porto en allant au frubourg Québec, cn
société uvec Jollcoour et frères, rue Bla,
ob rineahe Jacques-Cartier,

vi In e vs

du aout, An on, Julicoeur
et frères n’ayaut presque pas dépenses
et ne vendant que pour argent compta
déflent tonte compétition, pour vendre
meilleur marché. Ailes à l’ensoigue du
Gros coeur pour le bon marché.

  

  

EDITION DE 5 ANS,
Ble grt

Québec, 25.

M. Lefaivre, consul de France, est parti

pour l’Europe hier. Il sera absent environ

six mois.

—L'hon M. Joly est parti ce matin pour

Halifax en route pour l'Angleterre.

Beauharnois, 25.

On a trouvé hier le cadavre d’une femme
nommée Auclair, de Montréal, qui s'est

noyée près de ce village en Novembre der-
nier.

 

  

New-Dundee, Ont., 25.

L'épouse de David M. Clements, âgée
d'environ 60 ans, demeurant près de Rosen-
ville, s'est suicidée en se pendant,

Ottawa, 25.

Le Colonel Weatherby et son fils qui
ont été tués par les Zoulous en Afrique à
la bataille du 28 mars, étaient le frère et

le neveu du Capt. Weatherby du départe-

ment ces postes de cette ville. Le neveu
n'avait que dix-neuf ans.

—Le contrat pour les impressions à été
accordé à MM, McLean, Roger & Li:

MM. Mcintosh, Hope, Charlton, Boyce et

Boyd avaient retiré leurs soumissions. Le

montant demandé par McLean, Roger &

Cie, est de $27,000.

Toronto, 25.

Les carabiniers “ Queen's Own ”se pré-

parent à venir à Montréal le 24 mai pro-
chain,

Winnipeg, Man, 25.

Le Lieut.-Gouverneur Cauchon partira
pour I'Est demain-

—Le conseil-de-ville a décidé d’envoyer
une députation à Ottawa pour affaires con-

cernant les chemins de fer.
 

FRANCE.
Le ** Journal des‘ Débats” dit que le

cabinet demandera aux députés d'invalider

l'élection de Blanqui. Le gouvernement
n'a pas l'intention de lui accorder l'amnis-
tie,
La reine Victoria est arrivée à Paris en

route pour l’Angleterre,

On dit que le général Seliervestroff de-

meure à Faris afin de ne pas tomber entre
les mains de la police russe.

RUSSIE.
La haute Cour criminelle de justice

devant laquelle devra comparaître Solo

vieff consistera de six juges Le ministre
de la justice sera l'avocat de la couronne.

L'empereur et l’impératrice sont partis
pour Lividia.

dans les différentes universités russes ont
résigné,

L'inondation à Moscou et dans les envi-
rons a détruit 34 ponts de chemins de fer.

Une dépêche de Berlin dit que les me-

tes et n'ont pas eu pour effet de diminuer
la circulation des feuilles révolutionnaires.
La même dépêche annonce que «es mil-

liers de prisonniers politiques, hommes pour
la plupart, arrêtés sous soupçon seulement,

sont envoyés de St, l'étersbourg aux péni-

tenciers dans le centre et l’Est de l'empire,

. TURQUIE
Une dépêche de Belgrade mande que les

Albaniens ont été chassés de Serbie.
La Porte estime qu'il faudra’20,000 hom-

mes pour occuper la Roumélie,

Le Prince Ioudoukoff Korsakoff a dit

qu’il déclarerait publiquement qu'aucun
Russe n'aura le“droit d’être candidat pourle
trône de Bulgarie.

EGYPTE.

Une dépéche du Caire mande que le
Khédive à créé un nouveau conseil d'état,

composé en partie de ministres européens,

MONTREAL AU JOUR LE JOUR
CHRONIQUE LOCALE.

a

—La police rivernine seragassermentée
vers le 1er de mai pour faire le service du-
rant les mois d'été. Elle se composera de

19 hommes, 4 sergentset 3 officiers supé-

rieurs

 

~—1lier, un jeune garçon de 14 ans,

nommé John Clinch employé dans la fabri-

que de tabac d'Adams s'est fait écraser un
bras par un rouleau. Les chairs ont été dé-

chirées mais les os n'ont pas été attaqués
Le blessé est à l'hôpital,

—L'enquête dansla cause d'assaut de Frac

ser ve, Wiseman se continue encore devant
Son Honneur le magistrat de police Les.

noyers. Tous les témoignages tendent à
prouver que Fraser a été l'agresseur. Ce
dernier est beaucoup mieux et & pu quitter

le lit,

— Mademoiselle Ilortense Leduc de
Montréal, prenait part la semaine dernière
à un concert à Otlawa, et comme toujours,

elle chantait à surprendre les critiques,

ainsi que nous l'apprend le journal * Otta-

wa Free Press.”

—Le modèle de la grande horloge de
Strashourg est encore en exhibition sur la

rue Notre-Dame et tous ceux qui vont l'ad-
mirer ne regrettent pas la faible somme de
dix cents qu'ils ont donnée. La procession
des douze apôtres ve fait À tous les quarts
d'heure et des explications en français et en
anglais sont données chaque fois.

—Las travaux d'agrandissement de la fa-

brique de coton de Hludon à Îlochelaga
ont été commencés hier après-midi sous la
direction du contracteur en chef, M. La-

montagne. Les améliorations seront proba-

blement complétées vers le ter août pro-

chain et le coût de la bâtisse, desmachines,
etc., sern de $150,000.

—Plusieurs remorqueurs sont arrivés dans
le port depuis hier, Le “St Lamben” ex

accosté au quai en face du marché Îonse-
cours. Une centaine d'hommes sont oc-
cupésà déblayer les quais que l’on voit
apparaître à la surface du fleuve. L'eau
baisse tranquillement. Le “St Lambert”
commencera ses voyages immédiatement.
Le ‘“Longueuil” est à Boucherviliejet attend
que son quai soit débiayé pour venir re-
prendre ses voyages . de PiRON, JOLIÇOBUR À Fauaus.

—Le comité de l’eau s'est assemblé hier
soir sous la présidence «le l'échevia Duno-
van.

Présents les échevins Jeannotte, Allard,
Gilman, Proctor, Laurent, Holland.

Pétition de Mme Thompson demandant
que le montant de $8.00 qu'elle n été forcée

de payer comme taxe sur ‘ water closets,”
lui soit remise, prétendant qu’elle n'a pas

ces “ water closets ” dans sa maison.—
Référée à l'avocat de la Corporation,

Lecture est ensuite faite d'une lettre de
M. A, M. Foster, demandant que la Cor-

poration fournisse l'eau à ses douze villas,

situées près de la rue Prince Arthur et le

comité s'ajourne.

RFF" PHARMACIE JACQUES - CaRTIRR. —
Quand vous serex malade et que vous
res des prescriptions à faire préparer avec
soin cavoyes à la pharmacie Jacques-Car-
tier au coin de la rue Notre-Dame et de la
place Jacques-Cartier ou vous trouverez
loujours un assortiment de drogues et de
produits chitoiques des plus purs, articles
le toilette, remèdes patentés, parfums, etc.
16 avril—am

  

—Hier soir la jolie petite salle de l’Union
St. Joseph, rue Ste, Catherine, regorgeait

de spectateurs à l'occasion du concert

donné au benéfice de M. Octave Labelle,
notre populaire chanteur comique. Le pro-

gramme on ne peut plus charmant à été

exécuté avec beaucoup de verve et d’en-
train, Les chansonnettes de MM. O.
Labelle et Désiré ont mis l'auditoire en

bonne humeuret la gaieté n'a cessé de ré-
gner durant le reste de la soirée. Le der-

nier petit vaudeville par MM. L. Labelle,

Désiré et O, Labelle a été le bouquet de ce

joli concert et plusicurs se souviendront
longtemps des joyeux instants que ces trois

messieurs leur ont fait passer. L'excellent
orchestre de M, N. Duquette avait offert
son concours et s'est acquitté de sa tâche
avec son habileté ordinaire. Nous avons

été réellement heureux de constater le

succès tant artistique que pécuniaire que M.

Labelle a remporté et nous l'en félicitons
durdislement,

MMe GiTDONE. ancienne propriétai-
re du Grand Vutel, informe sa nonibreuxe
«lientèle qu'elle vient de changer le nom
de son restaurant du “Cordon Bleu” en
celul de ‘Restaurant St. Vincent” et que,
pour mieux assurer le bon fonctionnement
du service,elle s’est adjointe un associé,
M. L. Fellay. On trouvers toujours, au
nouveau restaurant, bons iets, bons vine
et bons cigares, aux prix les plus réduits.
Grande vélérité dans le service.
N. B.—M. L. Fciluy continue son com-

merce de tailleur au No 0 rue St. Vin-
cent,

—Le comité du fen s'est amemblé, hier,

l'échevin 1loud au fauteuil,

l'résents : les échevins Mullin, Greene,
Watson, Thibault, Jeannotte et Dubuc,

Les échantillons de vétements pour les
pompiers sont examinés.

La soumission de MM. Patton et Cie est
acceptée, Les prix sont : Habits, $10.50

et $12.25 ; vantalons, $4.25.

tée.

pompiers,

ll estrésolu qu'un rapport soit fait au
sures répreuives adoptées par la Russie

|

Conseil, recommandant Ja nomination d'un York; B Piché, Levie Bome; Alfred
n'ont fait aucune impression sur les nihilis-| inspecteur de chaudières à vapeur et le

|

Breen, St Simon ; B Latour, Lachute ;

|

**9%#
J E Duvernois, Québec; J Nolan, Ot-comité s'ajourne.

EF HRONNE NOUVELLE. — Marion &
Cie, viennent d'onvrir un magasin de
chapellerie et de fourrures en No GIs
rue Ste. Catherine, M. Marien. au-
cien employé de ln Maison C. Desjar-
din« & Cie, à l'honneur d'inviter “wes
nombreuses pratiques de la ville et de
la campagne

Chapeaux en feutre et en duvet et 5
lité de Chapeaux de soie. Marien Cie.
018. rue Ste. Catherine à l’enseigne du
Ludalo; ancion magasin de Champagne &

—=Vers sept heures et demiece_matin un

incendie s'est déclaré dans le magasin de

tisse des sœurs, rue St. l'aul, coin de la

rue St, Sulpice. Malgré la prompte arri-

temps de fairedes dommages considérables

et ont été maltrisées après deux heures de

travail, On ignore le montant des pertes.

—-Le comité de police s'est réuni hier sous
la présidence de l’échevin Grenier,

Présents : les échevins Dubuc, Wilson,
Lavigne, Kennedy, llood, Mooney et Ila-

gar.
11 est résolu de retenir les services du

Col. Labranche commeinstructeur militaire

service, un bonus de $go lui sera accordé,

question de la résidence du chef et des

sous-chefs de police. Il est résolu que le

chef de police résidera dans la

tion de la rue Ste, Gatherine, et que les

sous-chefs, s'ils sont nommés, résideront

dansleurs stations respectives,
On fait lecture de certains rapports por-

tant des plaintes contre plusieurs consta-

bles. La chose est laissée à la clécision du

chef,
11 est résolu que «lorénavant les soumis-

sions reçues pour l'habillement des hommes
comprendront aussi celui des officiers de la

force. Le comité s’ajourne,

SG" Au prus virx.—Pour s'assurer des
ventes rapides le maison Dubuc, Desau-
tels & Vie.offre ses chapeaux à me rédue-
tion de 50 ceutins dans la piastre. Avis
aux acheteurs ; c’est au No. 217 rue Notre.
Dame, où le gros chien est & In porte.

War" Cue. Dessanoixe & Cie, sont à la
tête du commerce de chapellerie,s'il faut en
juger par le haut goût et l'extrême nou-
venuté des derniers chapeaux qu'ils ont re.
çus d'Europe et qu'ils fabriqueat eux.
mêmes. Nos chapeaux de soie sont fabri-
qués par des ourriers qui ont obtenu les
premiers prix aux Expositions, et nous dé-
ns tons les fabricants de Montréal de

rouroie produire des marchandises aussi
ben finies. Ne pas oublier l'adiesse : Cha.
Desjardins et Cle,, 637 ot 639, rue Ste. Ca-
1 ne.

Er MM. LRTENDRE, ARSENAULT &
Crk.. viennent

 

d'ouvrir un magmain de
nouveautés, au No. 801, rue Ste Catherine
oil ils invitent leurs amis et le publio à
aller voit lrur assortimentde marchandises
pure ns ontauront ennqnatee
usleurs lignes apécinies qu'ils offren

Hen prix od précédents. Te visite ent
reapectueusement nollicitée à 14 maison du
véritable bon marché chez Letenure, Arse
niauit et Cle., 81 rue Ste. Catherine.
N, B.—Le public sern constamment teau

nu courant des avantages offerts par la
nouvelle maison.

EINE riser PAS crcl. — Maintenant
que les élections sont terminées et que
l'ox-maire Beaudry se montre ssilatait du
téauitat, alles ches RUBKRNSTRIN. rue
Craig pout vos Chatissures, Caoutehours
etc. Yous ne teres pas le venir voir
les marchés que l'on vous offre. No.
est 337 rue Craig.

nouvelles.

La soumission «le M, Deblois pourles ré- M Murphy, St Stanislas, W Ship-
Une dépêche annonce que 16 professeurs parations de la station centrale est accep- Man, Québec ; À Beauchard, Arthabas-

ka: P O'Donnell, St Thérèse; M E

I est résolu que M, Chanteloupsoit au- Bernier, St Hyacinthe; KR U Meilleur,
torisé à manufacturer 26 casques pour les Saut au Recolet; H L Chalifoux, St

lui continuer leur bienvetl- 63 ans et 4 mois, Dame Christine
lnnt patronage. Assortiment wpécial de Cadieux dz Courville, veuve de Jean Nap-

f= tiste Chamilly de Lorimier, en son vivant

ment invités à y assister sans autres avis.

vée des pompiers les flammes ont eu le de reproduire,

Au No, 228 rue Notre-Dame. Meublées ou

La Nouvelle Compagnie du Gaz

de la police, l'exercice ne fera une fois pal, sont priées d'en donner avis par écrit
par semaine. Salaire, $100. Il est en-| trois jours d'avance, au bureau cette
tendu que si le comité est satisfait de son COMpagnie, afin que le gax soit fermé, au-

trement etles seront responsables pourtout
le gaz qui passera à travers le compteur POUR GENT(34 p. c.) à été déclaré surle

Une discussion s'engage ensuite sur la jusqu'à ce que tel avis soi

duire le gas dans une maison sans une au-
torisation écrite de la compagnie.

sta- qui le ferait serait sujet à un chatiment
pour avoir violé la clause de la charte qui®pgontréal 24 Avril 1879,
¥ a rapport.

Adresse : $3, Rue St. Gabriel.

Tribunaux.

BANC DE LA REINE,

cès pourle recel d’une quantité consi-
dérable de drap de la valeur de $800,
la propriété de Henry Lavender, mar-
chand tailleur de Montréal.

L'Hon. M. Chapleau et M. Coyle
comparaissent pour l'accusé.

Cette cause a duré toute la journée.
Les jurés se sont retirés deux fois

dans leur salle de délibérations et ne se
sont pas accordés. ©

La cours'est alors ajournée.
 

RECORDER.

Douze prisonniers ont été condamnés ce

matin per Son Honneur le Recorder.

J. Bte Gervais, 26 ans, et Louis Lacha-
pelle, 32 ans, journaliers, vagabondage sur
la rue Aquedue, le premier $2.50 où 15
jours, le second $1.50 ou 10 jours.

Guillaume Godin, 56 ans, journalier,

ivresse et assaut sur son épouse, | Mois.

François Larivière, 21 ans, barbier,

ivresse, $1.50 ou 10 jours,

James Perry, 16 ans, mouleur et Ellen

Collins, 30 ans, ivresse et vagabondage sur
la rue des Jurés, le premier 1g jours, la
seconde, 1 mois,

Joseph Hatch, 1§ ans, cocher de place,
pour avoir négligé de se procurer un nu-
méro, $1.50 ou 10 jours.

Patrick Williams, 20 ans, ivresse et

assaut sur les passants, $5 ou I mois,

Stephen Simmons, 21, vagabondage sur
la rue St, Joseph, 15 jours.

Mary Cummins, 35, épouse du Jos.

Payette, assaut sur son mari $2.50 ou 15

jours
Victor Fabert, pour avoir tenu «2 bu-

vette ouverte après l’heure réglementaire,
jugement pour les frais, $2.45.

SESSIONS SPECIALES.
levant Son Îonneur le juge Dugas

Stephen Reegan, assaut et voies de fait,
procès remis à lundi,

Malvina Drapeau, dommiages à la pru-
yriété, action déboutée,

POLICE.
Mary Welsh, 40, accusée d'avoir volé

une robe est acquittée sur ce chef d'accusa-
tion mais est condamnée À 3 mois de pri-
son pour vagabondage.

Margaret Hutchings, 34, vagahondage, 2

mois.
 

 

ARRIVAGES.

HOTEL DU CANADA,

F Muncey, Québec; H Deautey,
Kingston; Dell A Day, St Johasbury;

 

Hyacinthe ; W Brapaul, Waterloo; D

Lomigny Arthabaska ; G C King, New-

tawa; M de Caze, St Hyacinthe; J
Kinney, Se Jean ; V L Côté, St Jean;

_————

DECKS.
Encetteville, le 23 courant, à l'âge de

achel

écuier avocat,
Le convoi funèbre laissera sa résidence

No. 117, rue St. André, à 854 heures pré-
cises a, m., samedi le 26 avril courant, pour
se rendre à l'église paroissiale de Notre-

Les parents et amis sont respectueuse-

Les journaux des Etats-Unis sont priés

ES
Chambres a louer

non meublées, ti 49
 

DE LA CITE.

Les personnes qui démenagent le ter

 

reçu,
Aucun plombier n'est autorisé à intro-

Celui

 

Parordre,
J. F. SCRIVER,

Secrétaire,

Moutréal, 25 uvril 1870. ciôl
  

L'APFAIRELETELLIER
rT LA

Constitution.
M, ERNEST TREMBLAYa la demande

de plusieurs personnes, vient de mettre en
pass la eérie d'articles publiés dans
« Parais poutJuatifer, par l'examen

dela constitution du Canada, la conduite
du Marquis de Lorne et celle de M. Letel-
Yer. Ce travail qui donne, avec commen-
taires, toutes les clauses de l'acte de |
tmérique Britannique du Nord qui ont re;
port l'affaire Letellier fait suite & 1a bros
chure LA QUESTION DU JOURet en est
le complètement.
En envoyant À l'auteur 15 cts, plus 3cts

pour convrie Ice frais de départ on recevra
un exemplaire par le retour de lamnlle. Le
priz de In douzaine de copies est de

  

 

   

 

 

 

Berard & Major
CAROSSIERS

No. 1039 RUE Ste. CATHERINE
NOUS avons en main, à noire établisse

ment, 10% rue Ste. Catherine, Un rmorti.
ment complet ct varié toute espèce de
voitureset bugzles. comme suit :
Berceunes, Ch Bouce.

ætons de Docteurs. Buggies de Surrey.
œætons de Dames, Huggle, forme de boîte

Yoltures de Québec, Wagons Express.
Carts, ve êtes

ous gnrantissonr que noe  vont de ière classe en tout it
Des nousVoir, © wa

Dame, et de là au lieu dela sépulture, au
MM, Ingliss et Cie, droguistes engros, bâ- |Cimetière de la Côte-des-Neiges, f

A VENDRE

 

Nous avons été tellemeut vecupé depuis
deux semaines dans le département de
commaude que nous avons été obligés
d'engager uu troisième cuupeur. Notre
assortiment de tweed pour ce printemps
est sanségal. Nous avons des tweeds an-
plais et écossais que personne outailleurs.
4 mode de ce printemps cousiste en tweed

uel-
ons

rayé, bruu et vous pourrez en voir
ques échantillons dans nos vitrines.
Loue tout ce qu'il y a de plus nouveau.
os feuruitures et boutons cuarenaot à

ces marchandises sont sans contredit le
plus bel assortiment de Montréal. Nos
prix sont très raisonuables comme vous
pouvezle voir par 1a liste ci-dessous.

HABILLEMENT en Tweed Ecossais,
pure laine, joli patron, rayé, pâle ou
foncé, $10.50.

HABILLEMENTen ‘T'weed Anglais,
de toutes les nuances au gout des
acheteurs $13 50.

HABILLEMENT en Tweed Ecossais,
très fin et à la mode, $16.00.

HABILLEMENTen Tweed Anglais,
rayé où uni, $18.00.

HABILLEMENT en Serge, ‘Tricot
ou Diagonal,uniet à carreaux, $15.50.

Ces habillements se vendent rapidement.
Ve méritent l'attention de toute personne
quidésire avoir un habillement dans ce
genre là et quine pourrs se procurer le
même habillement Amoins de $20.00,
Nous en fesons une spécizlité et nous don-
nons exactement les marchandises tel que
nous aunonçons. Venez voir pour être
plus certains et vous pourrez Juger par
vous-mimes si nous anuongons des bla-
ues comme beaucoup d'autres maisons
ont généralement. Demandes À voir nos
lardes faites ainsi que nos chemises tou-
jours au magasin poputaire de

CHMEKZ

I. A. BEAUVAIS,

190 Rue St. Joseph

OUEST PILOY, OÙ EST PILON,

A. Pifena abandonné le grand magasin ot
n'y a plus aucune affaire, aucun rapport, su =
eun intérêt, rien du tout, malgré que vous voy-
es encore à son an-ionne placo, ron nom ser

ensoignes, aur pignons, drapeaux, eto,
ete ; qui pourrait vous faire croire que Pilon
y est enc À vous acheteurs de vous tenir

on . voir où
le trouverez on nilPit a, 8 Lo tro au fau-

Bourg Québeo, à In 4:
sean

 

  

 

   

  

  

 

  
)

porte de son ancien
établissemiont, aux

Nos. 633 et G35

RUE STE. CATHERINE,
Coin de la Rue Jacques-Cartier

Vied-ris de la Banques d'Epurgues

À l’enseigne

DU GROS CŒUR,
En société avec Julicœur & Frères.

 

 

La nouvelle maison A. Pilun, Joller
Fre res, est ouverte depuis le 7 avril eta
pit des temys durs, l’enanusagement quel
enar & (té tout-à-fait étonnant. Nous

normement vendu.
Voulez-vous on savoir 1n raises | Male par-

eu que toutes les léponses, taut sur le rapport
du'iuyeronluire des employés, etc, vtt ét3
fortement réduites,
Nous nous trouvons dans une position de

pouvoir vendre n
tre anciei

 

     

   
  

 

u
qu'un seul, y t Joint “esc
nous n'avons qu’un seul étige pour be détail,
Nous remercions de leur sympathise et de

leur hon cœur, tous ceux qui sont venus nous
pucourager et les engagesne à continuer à cour
'avoriser de lei
tain d'être ble
     

 

  
       

   

 

0
ous vendons à des prix

particulièrement votre siten-
rtemeut des (weeds dunt lu
pideinont, parce que no

t de bons commis

 

 
von empls ior tiillonr, M.
W. Macbeth, qui taille | its d'homuses ot
d'enfants pour rien. Le 4 sont des mo.

 

ne reste pas en arrière, car nyant en tête
Île (eoraine Jubin, premièrs mo liste, bien

cunnne, tant à'In ville qu'à (n compnyne, qui
2e charge de garnie les chaposux hatin, ot de
Mme Le sucore une Rute bonne medis-
te, de l'ancien grand m n, qui, tout eo
étant au comptoir pour ve donnera les

trons de robes et de nan
'e département a une gral vogue

que notre établissetment est ouvert
Voulez-vous achetor A grand marché ?

  

 

   

 

    

  

ehé. A. Pilon y recs toujours présent afin de
pouvoir répondre à sa notnbreuse pratique.
N'oublions pss que buus ne voi que

pour argent comptant mulement.

PILON.&
La Booiété Permanente de

Construction Jacques.
Cartier.

Un dividende de DEUX ET DEMI

Fond Permaneat pour le semestre courant,
et sers payable au Bureau de cette Bociété
le et après le premier de mai prochain.

A. BRUNET
Sec.Trés.

PAR J. E. DERY & Cie, A QUEBEC

 

Acte de Faillite de 1878
EL ses amendements.

—_——

Dans l'affaire de Larochelle et Seott, com
tracteurs de chemin de fer, Faille

‘ailtie.
 

Le syndic sousai vendra à son bureau
No. rue st moe ln cité de Québec,

LUNDI le 12 MAI prochain
‘ ie du chemin

88536parteeLe Bebec. we

Les parts sont de dix plastres chacune.
Conditions de vente: un quart payable

fmmédintement après l'adjudication et la
balance dans Îes trois jours qui suivront la
vente.

Vente à ONZE heures À, M.
‘ALFRED LEMIEUX,

Byndi
J. E. DERY A Cin,

Kncanteu
Québec, 297 mars 1510, Ba

Actede Faillite de 84875
Et sce amendement,

Dans Uaffaire de Thomas Brady, de la cité
de Montréal, Pail

sili.

ront reçues par le

It,

 

Des soumission:
à jusqu'à

LUNDI le 2ème jour d'Avril 1879
à UNE heure après midi.

Pour les “fixtures” comploirs, tablettes,
coffre fort et amenblement dn magasin du
dit tailll, le tout s'élevant suivent inven.
taire à $801.00,

L'inventaire peut être vu au bureau du
toussigné et les fixtures ezaminés su ma-
fin du failli No. 400 rue St Joseph
lontréal.

€, BEAUSOLEIL,
Syndic.

Bureau de Beausoleil $* Kent, 55 rue Bt,
Jacques

 

  

Aller dons au Gros Coeur pour le bon mar- —

 

dollar p rmos

 

M. E. DANSE
15, 17 & 19, RU

Livraison «le tous les ouvrages de L

GAUME et Cio, ALBANEL, Balt

Acte de Faillite de 1875
ET SES AMENDEMENTS,

 

 

lier, de la cité de ontréal, marchand
de Nouveautés, ’

Failli,

Vente par encan d'un stock
de taillite.
 

Avis Public est par te présent donné que

Lundi le 35 courant

A ONZE HEURES A. M.

stock de Nouveautés appartenant à la
dite faillite sera vendu par encan pu-

ic, au plug haut offraut et dernier en-
chérisseur, au magasin du failli No. 203
rue Kt. Laurent.
Le stock est de première clusse et évalué

A $18,000 ou $20,000,
. Les lermes de crédit seront connus le
jour de la vente.
Le magasin sera ouvert vendredi same-

et lundi pourl'inspection.
C. BEAUSOLKIL.

Syndic
HENNING & BARSALOU,

Encanteurs.
Bureau de Itenusolell & Kent, 88 rue St.
Jucques.

Montréal,19 avril 1879. ___

VENTE de Buggies, Express, Char.
rettos, Attelages, Cabrouets, Che.
vaux, Méuage, “Pigeon holes,” cte.

  

Samedi le 26 courant
Nous vendrons au No. Bil rue Ste.

Catherine.

4 buggies, 2 express, 2 charrettes, | wa-
gon, 4 atlelages neuves, 3 attelages de se-
cande malns, 3 cabrouets, J gro. re
teltes, 4 chevaux, etc, etc. Aussi un mé-
nage complet, couchettes, chiffunniers, ta-
bles, armoires, lampes, gazeliers, lmacs à
bouquets, cages d'oiseaux, etc. Ainsi que

 

  

t deux pigeon-Aoles, un petit et un grand,
une commode pour chaussures, plusieurs
enseig. es, potles, une grande gliciire de
groceries, et plusieurs barils i buissons.

Vente à DIX heures, I" M.,
MARCOTTE & ARCAMBEALT,

Encanteurs.

Chambrts a lener
Au No. 23 rus St. Lonis. Deux magnifi-
dues chambres, u xa bain à Jeu chaude

At froide. On permetirs ,
Prix modérés'adresser ;"age du piano

L. Lu, No. 8 Côte St, Lambert.
1 mal

7Chambres a loucr
Rue Ste. Catherine (près de ls rue St.
Laurent). No. 851, sur lo devant, 1 ou 2
chambr x meublées ou non uteublées.uvec
buins et Water-closeta, ete,

S'adresser pourrensolgnements au
mes No. 847 rue Ste, Catherine.

   

Ou demande de bonnes cuisinières, au
er, employment agency, 624 et 626 rue
raig.

 

On demande immédiatement des servi.
teurs et servantes, su Nar employment
agency, 624 el 626 rue Craig,

Oa demande de jeunes filles de 18 ans
pour aider aux travaux du menage. I
sudra comprendre I" Anglais.

S'adresser au Star employment agency,
624 et 626 rue Craig.

AVIS.
Le soussigné a l’honneur d'informer nes

nombreuses pratiques, ses amis et le pu.
blic_en général,un a démousgé le 15
avril courant au 9 190 rue St, Laurent.

en remerciant de leur encourage-
ment passé, Il espère mériter In faveur de
leur patronage pour Pavenir, Le stock ot
les atellers prendront bientdt des propor
tions plus considérables,

F. DRAPEAU,
Couvreur, Plombier et Ferb'antier.

120 rue St. Laurent.
Province de Québec, !
District de Montréal.

COUR SUPÉRIEURE.
No. 224$,

Andrew Robertson, Demandeur va James
Coghlan, Défendeur.

11 sera vendu par autorité de justice, par
encan public et par suite de saisie exécuf
tion le sieme jour du moise Mai prochain
1899, à to heures de I'avant.midi eu domi-
cile du défendeur cette cause, rue Notre-
Dame, No. tolé, en la Cité de Montréat,
tous ses biens meubles et effets, saisis par
moi, huissier soursigné, le tout consistant
entapis, Sidebon » sofa, tables, etc., etc,
qui seront vendus pour argent comptant au
plus haut offrant eldernierenchéridaeur,

WILLIAM LARKIN, 11, 6 4
Montréal, § avril 1879,

RUVINCE DE QUESEC, |
District de Montréal, |

COUR DE CIRCUIT,
No. 2136,

Joetph Jobin, menuisicr, de Montréal,
Demandeur ve, François Jodoin, cordon.
nier, du même lieu, Méfendeur et Théo.
Bertrand, avocat distrayant.

T1 sera vendu par autorité de justice, par
encan public et par suite de saisie, exécu-
tion le sieme jour du mois de mai 1879 A
huit heures «le l'avant-midi, au domicile
u
No. 28t, en la cité de Montréal, tous ses
biens meubles et effets, vaisis moi,
huissier soussigné, le tout consistant en
meubles de ménages, etc., quiseront vendus

t haut offrantderencheres Pie
FELIX VINCENT, ttc. %  Montréal, tg avril 1879 Montréal, 44 avril 1879,

Au-dessus de VINGT

 

SDE LAD

Dans l'affaire de François-Xavier Lecava- |"

Défendeur en cette cause, rue Wolfe,|?

‘

ER

dollar par mois      

  

     

 

Toutes les dxtures d’ i in d dopa
_— contlserien ainsique tousTes. Inst.nicats bps $3.00 ie«Piemois. ot depuis 85.00Présidence de Son Honneurle juge Ramÿ POUT faire les contiseries. S'adressor au Jusqu'à jusqu'à

a. cli No. 111} rue St. Antoine. sa0.0© … —— £20 00
y _— _- .
Patrick James Kearney subit son pro- BIEN 0CCUPE d'acat AUENCE aéNÉRALE d'achat.

 

REAU & CIE,
E ST. JACQUES,

MONTREAL.

IBRAIRIE française desprincipaux
Editeurs, tel que

A. MAME ot FILS 4 Tours), F. P. ARDANT FRÈRES
J. LEFORT (à Lille), Vve H. CASTERMAN (a Tournai),
J. LECOFFRE, POUSSIELGUE FRERES, PERISSE FRERE,

(4 Limoges),
V.P

"niveck Sr, FIRMIN DIDOT ot Cie,
IIACHETTE ct Cic, J. HETZEL et Cie, GARNIER FRÈRES,

L'Abbé Migne, GUILLAUMIN ct Cie, CHS. DELAGRAVE,
DELALAIN FRÈRE, G. MASSON, A. DELATIAYE,

MARCHAL BILLARD, cote, etc.
Les vontes ontlieu aux prix de Paris, augmentés seulement des

frais do dousnes ct transports, le
mensuclles

paiement 83 faiscnt par fractions

   

Marchand dePoeles,

FEBLANTIER «+ PLOMBIER,
Je désire faire savoir à mes pratiques et

au publie en général que fe contiauerai
les affaires comme auparavant à ma même
Place d’affnires aver Un assortiment com-
plet «le poéles de culsines, à bois et à char-
n, ferblunteries, coutelleries, bains, ete,

que je vendral i tris bas prix. ‘Toutes lea
commandes qui me scront contlés.telle que
vouvertures et toile galvanisé, ferblanc et
tôle, bains et Water closets. Réparation
de toutes nories exécutées aveu soin et
promptitude,
ra" A l'enscigne où l'houme est assis,

dann le bain,
Huile de charbon à 20 ctx le gullon.

No. 978 Rue Ste. OATHERINE
J. B. BEDARD, forgeron ot serrurier

ent uttaché i mon ateller,

AvNo.233 BUE NOTRE-DAME,
Succès continu 1
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Un triomphe du génie mécanique, L>In-
vention lu plus ingénivuse des temps an
clens et mniernes, présentée avec des
formes mécaniques étonnantes, aussi natu-
relles dans leurs mouvenients que Ja vie
elle-même.

La grande procession des douze
Apôlres.

Le Baptême du Eauveur,
L'abjuration de l'iorre,

Les visites furtives de Fatan.
Lies Anges de la Vie et do ls Mort,

Et le chant du Coq.

A tout le monde le soir ct le jourOuvert
A tu, settlement 10 cts.

  

  Pourse mettre à l'
rités civiques qui depuis quelques années,
se sont occupées avec lant de suin, de prè-
server le public contre les maladies épidé-
miques et autres, les soussignés ont pris
les moyens de fournir aux citoyens de
Montréal, la meilleur qualité de glace qu'il
soit possible de désirer.

Îls ont fait teur provision «de l’autre côté
du fleuve à St. Lambertoùl'eau coule tou-
jours claire, pure et limpide.
Leur gince soumise à l'analyse la plus

scrupuleuse & été trouvée irréprochable.
11s ont doncraison de compter sur ia

clientèle de tous ceux qui tiennent à com-
server ls santé de leur famille, en ne les
exposant’ pas à boire de l'eau ou mauger
des aliments contamin(s par tes impure
qui ee rencuatrent souvent dans la glace
mal choisie.
Leurs prix modiques, comme parle

offrent & tous, la plus graade facilité, on
peut le voir par Jaliste suivante :

(La saison est du ler Mai au ler Octobre.)

10 lbs, par jou:
mentionnée.

20 1be, parjo
mentionace.

39 1bs. parjo:
mentionu:

40 be, par
Mentionaie.ime ww 10 00

50 ibs. par jour pour Is saison suse
WEBUONNirre usssssnsasanssinees sons 13 00

AU MOIS.

= Ibs par Jour pour un mois.

»
» ““ ‘HE

Deux lirrnisons |paldata
Nousfournissons œueri de la d

te mois d'Octobre aux prix vuere
(Trois livraisons par semaine.)

Les personnes qui en auronthesoln d'une
nde quantité sont priées de bien vouloir

v'adresser aux soussigaés, et nous les assu-
rone d'avance qu'elles serunt satisfaites,
Laqualité de Is glace devant être use

considération pour ceux qui s'occupent de
lene penous leur dirons
eces ee àSt. Lam) du
aut, Victony c'est-à-dire anGt

tus n'y est mêlé et que le glace formés de
tites rivières ne sane
pour la pureté, ui

Nal smploy a'est autorisé à vendre de
1s que, mais tous sont tenus d'être polis
et de remplie leur devoir avec diligence,
Les rapports de toutes contravention à
cette règle seront reçus avec remerciments,
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    LA PATRIE
 

“ PROILLETONdela“PATRIE”

  

L'EXPIATION

DE SAVELL

HENRY GREVILLE

—

Suite.

Savéli sentait bien la justesse

de ce reproche, mais l'iadigna-

tion qui l'avait emporté le re-

prenait au souvenir de la scène

du matin.

- Comme vous voudrez, dit-

il enfin en se levant: je sais Que

vous avez raison, mais ç'a été

plus fort que moi. Ce serait à

recommencer, que je recommen-

cerais.

En ce moment, le père de Fé-

dotia entra. C'était un homme

de hautetaille, encore très-vert

ettrès vigoureux. Il s'appuyait

sur un long bâton de noisetier,

plutôt par habitude que par be-

soin. À son entrée, tous les re-

gards se tournèrent vers sa fille.

Quefais-tu ici? lui dit-il-

Rentré chez nous. Tu ne peux

pas être la femme d'un soldat.

Je ne laisserai pas partir mon

dernier enfant. Dis adieu à Sa-

véli: il n’est plus ton fiancé.

Fédotia leva vers son père ses

yeux bleus baignés de larmes, et

se prosterna devantlui.

= =

O

mon père,lui dit-elle,mon

bienfaiteur,ordonne- moi de mou-

rir, mais ne m'ordonne pas da”

bandonner Savéli!

Le vieillard allait répondr

quand Savéli, fendant le groupe

s'avança et se prosterna à côté

d'elle.

—Iérémei Antipof, dit-il, tu

me l'as donnée, ne me la re-

prends pas. J'ai ta bénédiction,

tu ne peux plus me la retirer.

Bénis encore unefois tes enfants-

La tête des deux fiancés tou-

cha le sol à trois reprises; puis

ils se relevèrent ensemble, et se

tinrent debout devantle père.

—J'ai donné ma fille à un

paysan, je nel'ai pas donnée à

un soldat, répondit le vieillard.

—Je ne serai pas soldat,je te

le jure devant Dieu et tous les

saints! Donne-moi seulement

ta fille.

Le vieillard secoua négative-

ment la tête.

—=Eh bien ! reprit Savéli de-

venu très-pâle, attends, pour lui

défendre de me parler, que le

seigneur m'ait livré. Je te pro-

mets de renoncer moi-même à

elle, si je suis soldat; mais, jus-

que-là,attends, je t'en prie. Vois

commeelle pleure !

La pauvre Fédotia pleuraiten

effet, le visage dans ses deux

mains. La longue tresse de ses

cheveux épais réunis, suivantla

coutume des jeunesfilles, en un

seul faisceau lié pai un large ru-

ban, frémissait sur ses épaules

secouées par les sanglots.

—Soit! dit enfin Iérémeï;

mais si tu es soldat, tune l'au-

ras pas.
—==C'est entendu! répondit

Savéli. Père, nous te remer-

cians. Et les deux fiancés, se

tenant par la main, se proster-

nèrent de nouveau, cette fois

avec une ombre de joie dans

teur cœur endolori.

L'attitude de Savéli avait frap-

pé tout le monde.
--ell est bien sûr de son fait!

disait-on.
la peut-être de l'argent

pour se racheter!

il à peut-être un sortilége!
pensaient tout bas quelques-uns.

Ah! le sortiiége pour faire
mourir le maître, qu’ils l’eussent

payé cherau sorcier qui eût vou-

fu le leur vendre!

La nuit tomba, lcs feux #'¢e

teignirent dans les cabanes, les

hommes s'étendirent sur les

poéles bien chauffés. Le froid

ust la scule misère que le pay-

san russe n'ait jamais connue:

si malheureux qu'il alt pu être,

dans les villages où sévit la fa-

mine, ik même où l'on à trouvé

des infortunés morts de faim

dans leurs cabanes, le feu n'a ja-

mais manqué,et le poêle n’a pas

cessé de répandre la douceur

tiède d'une atmosphère de prin-

"temps.

Le village dormait. Savéli ne

dormait pas La tête pleine des

choses du jour, il ruminait son
projet de voyage, et un autre

projet qu'il n'avait communiqué

à personne :—celui-ci devint si

pressantet prit si bien le dessus

sur toutes les autres pensées,

que le jeune paysan se leva, mi

sa pelisse et son bonnet et sor-

tit à pas de loup. Il arriva bien-

tôt à la maison de lérémeï, et

s'approcha d'une fenêtre peu

élevée uu-dessus du sol, celle où

Fédotia se tenait tout le jour

penchée sur la merveilleuse bro-

derie des essuie-mains qu'elle

préparait pour son mariage.

Savéli frappa doucement à la

vitre. Au second coup, le petit

chassis à guillotine se leva sans

bruit, et la jolie tête de Fédotia

apparut. Elle ne dormait pas

non plus; elle savait bien que

personne ne pouvait venir à

cette heure, sinon son fiancé. À

vrai dire, elle l'attendait.

—Fédotia, dit le jeune hom-

me en se haussant sur la pointe

des pieds pourarriver jusqu'aux

oreilles de la jeune fille, j'ai
quelque chose à te dire.

—Dis-le, mon Savéli.
—Veux-tu partir avec moi?

Je t'épouserai,je le jure devant

Dieu qui me jugera;—le jeune

hommefit le signe dela croix;—

mais il faudra peut-être partir

avec moi en secret,—la nuit,—

pour que je ne sois pas soldat.

Dis, veux-tu?

—Oh! Savéli, demande-moi

tout, mais pas cela! fit la jeune

fille effrayée. Partir ainsi, quit-

ter mon père… Il me refuserait

sa bénédiction à son lit de mort,

il dirait que je suis une méchante

fille... Non, Savéli, demande-moi

de mourir pour toi, mais quitter

la maison, je ne le peux pas! je

ne le peux pasl.. répéta-t-elle

avec un sanglot.

—Soit! répondit le jeune

homme sans se troubler. Je

pensais bien que tu ne voudrais

pas; c'était un bon moyen pour.

tant, et je n'en vois pas d'autre,

—Que ferons nous alors? dit

Fédotia, dont le cœur battait

d'angoisse, Elle retira vivement

la tête et écouta dans la cham-
bre ;—tout le monde dormait à 
qui mieux mieux. La tête blon-

de, à peine couverte d'un mou-

choir, reparut sous le châssis

retenu par sa main.

—Je ne sais pas, répondit Sa-

véli en hochantla tête; mais je

trouverai un moyen.

=—Et si l’on demandait grâce

au seigneur? dit timidement

Fédotia.

C'est ça qui serait une pei-

ne perdue! fit dédaigneusement

Savéli; sois tranquille, il n’a

jamais fait grâce à personne, Il

faudrait un miracle. Je trouverai

autre chose. Bonsoir. Donne-

moi un baiser.

La jeune fille avança la tête

en dehors, se pencha un peu, et

les lèvres des fiancés se rencon-

trèrent.

—Bonnenuit, répéta Savéli,

et il se dirigea vers son isba.

Fédotia le regarda s'éloigner.

Sa mâle stature, sa démarche

assurée se dessinaient sur la

blancheur de la neige. La pau-

vre fillette sentait son cœur dé-

borderde tendresse pourle bien-

aimé si près de lui être ravi.

—Un miracle! se répétait-

elle en se recouchantsut le banc

de bois, toute frissonnante. Ii a

dit qu’il faudrait un miracle... O

sauveur des malheureux, Ô mère

de Dieu, protégez-moi, inspirez-

moi! Un miracle! Et si Dieu

voulait le faire !

Elle s'endormit. Son sommeil

agité, qui ressemblait à la veille,

lui fit passer devant les ysux

cent visions diverses. Vers le

matin, il lui sembla entendre

une voix qui murmurait à son

oreille :—-Va trouver Bagrianof-

Elle s'éveilla en sursaut et re-

garda autour d'elle. Tout dor-

mait; la lampe des images pe-

tillait faiblement. Elle se leva et

alla se prosterner devantla Vier-

ge. Elle resta ainsi longtemps.

Son cœur, mû par un désir in-

vincible, lui répétait:—Va chez

Bagrianof.

C'est une voix du ciel, se

dit-elle enfin; ce serait un pé-

ché d'y résister. J'irai demander

sa grâce au terrible seigneur.

Je n'en dirai tien à personne, ils

m'en empêcheraient. Et s'il me refuse? pensa-t elle soudain.—

S'il me refuse, ce sera tout juste

comme hier, se dit-elle par ma-

nière de consolation; Savéli

trouvera quelque chose, puis-

qu'ill'a promis.
A moitié rassurée par cette

grande résolution, elle s'endor-

mit si bien que son père fut
obligé de la réveiller au grand

jour pouraller chercher l'eau du

matin.

VII

La grande rivière glacée était

récouverte de neige: les rives,

peu élevées, à peine garnies de

maigres buissons, disparaissaient
aussi sous le banc suaire. Le

chemin de halage se confondait

avec la glace. La prise d'eau
pour les besoins domestiques
était aussi éloignée que les puits

du village voisin; mais l'hiver

on aimait mieux venir à la riviè-
re par la route battue que de
frayer à tout moment des che-
mins nouveaux dans la neige

toujours plus épaisse.
Lorsque Fédotia, portant sur

l'épaule l'arc de bois qui sup-
portait les denx seaux en équi-
libre, arsiva au bord de l’eau,
elle vit les paysans occupés à

couper au pic de larges blocs de
glace.
—Quefaites-vous là? deman-

da-t-elle, étonnée.
—Le seigneur a tant mangé

de glaces l'année dernière que

sa glacière est vide, répondit un

paysan d'un ton bourru, et nous

sommes de corvée aujourd'hui

par ce froid. Voilà !—Il asséna
dans la glace épaisse un coup

de pic capable d'assommer un

bœuf.
Fédotia, rêveuse, regardait un

gros bloc semblable à du :ristal,
que deux paysans faisaient glis-

ser sur une claie. Un coup de

fouet fit partir le cheval qui,
d'un vigoureux élan, prit le che-

min de la demeure seigneuriale.

A la place que le bloc avait

occupée, l'eau bleue remplissait

le petit bassin.
Le soleil faisait briller les

paillettes de givre sur la rive

opposée, qu'il éclairait oblique-

ment.

—II fait beau | dit involontai- rement Fédotia.

Son coeurétait plein d'espé-

rance: par un si beau soleil, par

un ciel si bleu, était il possible

qu'elle ne vit pas exaucer sa

prière!

Beau? oui, pour se tenir à

la maison. Rentre majolie fille,

dit le plus vieux paysan en ache-

vant de détacher un nouveau bloc
qui nagea bientôt au milieu du

bassin agrandi. Rentre, sans

quoi Savéli se plaindra de la ge-

lée qui a mangé les joues de sa

fiancée,

Le paysan sourit à Fédotia
en clignant de l'œil. Elle était

la joie et l'orgueil du village;
toute petite, sa grâce et sa gen

tillesse l'avaient fait chérir par-

tout; en grandissant, sa beauté
l'avait rendue précieuse comme

une perle rare. Les chiens féro-
ces la suivaient, heureux de pou-

voir poser leur nez mouillé dans

ses petites mains brunes, Elle
était la gaieté et le rayon de so-
leil de ce malheureux coin de
terre.

La jeune fille rougit, se hâta
de puiser de l'eau, et se mit en
route d'un pas cadencé, qui

faisait à peine jaillir sur le sol

quelques gouttes d'eau des seil-

les pleines jusqu'au bord. Elle

allait vite, sentant à peine son

fardeau.
En passant le long de la haie

du jardin, elle aperçut Bagria-
nof qui prenaît l'air avant de dé-
jeuner pour se donnerde l'appé-

tit. Cette rencontre lui parut de

bon augure: au lieu de ralentir

le pas pour attendre qu'il fit

hors de vue, elle continua sa

marche gracieuse et pressée, le

corps légèrement penché en

avant sous le fardeau, la hanche
un peu cambrée pour soutenit
les rcins Aéchissants. La lourde

camisole ouatée qui l'empaque-

tait ne pouvait déguiser la grû-
ce extrême de ce corps presque

enfantin, et souple comme un

liseron des champs.

A Continuer.

LP Si vous n'aimez pes les punaises,
cockerelles et barbeaux, demandes à
votre épicier, une boite de dre DE-
SERTEUR, elle eet infillibie ot est
sans poison ce qui permetde l'em dans tous les meubles. 35 cis la bole

LIBRAIRIE
IMPRIMERIE ET RELIURE.

—00

Payette & Bourgeault,

LIBRAIRES
We. 260 QUE SF. PAUL,

MONTREAL.

—02e—

Ouvrage Canadiens ex vonte à cette Li-
besirie :
“Le Pélerin de Ste. Anne, ” 3 vols. in

sus, par Pamphlle Lemay...
« Pleounoe le maudit, ” suite du

rin de St. Anne, 2 vols. in 38 Jesus. 1.00
1 L bon Pélerin de Ste. Anne,” 1 v.

in 13, 100 pages brocibé.………….…..…0…. 0.15
+ Los anciens Canadiens,” par P. A.
de Gaspé, 2 beaux vols. in 12, bre. 1.00

+ Rouvenirs d'un Exilé Canadien,” par
J.B. Singer 1 vol. in 12, broché. 6.30

“La vraie Politasse et le’ bon Ton,”
un prêtre canadien, 1 voi in 18 0.25

+ Notre Dame de Lourdes, ” par
Lasshie, 1 vol.ia 12, 400 piges cart.
Edition Conadienne).... 0.30

Nord
Mgr. Taché, 1 vol,in 8. 0.30

“Une de Perdue deux de trouvées,”
« G. de Boucherville, 3 vols. in 18 1.00

“ Jean Riv: le défricheur canz-
. Gérin Lajoie, 1 vol. °

   

 

  

  

 

# Ésquisse sur lt

  

môme, | vol. la 13.
“ Biographie de l'hon. B.
de 3.le grand vic. A. Manseau| v.
in 12 cartonné.…….….…. 2...on .

* Histoire de la littérature canadien
ne, * par Edouard Larean, 1 v. in 8. 1.00

“ Mélanges Historiques et Littéraires,”
le môme, 1 voi. in 12...………0…00s0ss 0.

« Lioéraux et Conservateurs,* par le

même, 1 voi. in Br...mcccrceeurens 0.10
4 Tunéraire de Québec à Chicago,”

e À. G. Gérard, 1 vol. in 8 bro..... 0.75
“Les Evénements de 1637-1838," par
L. N. Carrier, 1 vol. in 12, broshé., 0.50
La colonel Dambourgés,” 1 vol. in18,
CRLLONNBerror

ss

sons sucer ecnsanna son sreces 0.35
# Traité Populaire de la Culture de la
betterave et de le fabreation du su-
cre en Canada,” pac Octave Cuisset,
Ÿ Volume, Én 1200000 cos crerarrs sens 0.95

Nos Croisées ou l ire aves dae
te de l'expédition des volontaires
canadiens A Rome pour la défense
de l'Eglise. 1 volume in 12 broché, 0.50

+ Cathéchiste Politique,” par B. et T.
de Montigny,6 vols. in 12 bro........ 0.15

Le méme CArtonné... co ves: 1.00
“ Legmartysdu Colisée,” par .
A. J. O'Reilly, 1 vol. in

8

broché... 0.75
“ De Tribord à Babord," pur Faucher
de St. Maurice, 1 vol. in 12 broché
BOO PRES cvs cocrerceren senssnsosnie conne

“ Histoire du Canada et des Cana-
dienes de 1830 à 1437,” par M Bibaud,
1 voi, in 12 broché, 500 pages ieee 1.50

“ Manuel de Uontroverse, pur
mage, 1 vol. in 18 broché.

“Le Petit arsenal du Catho
traité élémentaire de Controverse,”
ar un Catholique Remain, “
n 13, 508 pages cartonné.…

4 Leçons moraies,” pr J.J ad
Gobel, 1 vol. in 12, Nltustrd d'un
and nombre «le gravures, cart…0.25

% Relutions des Jésuistes, contenant
ce qui s’est passé de plus remarqua-
ble dans fes Missions des Pères de
la Compagnie de Jésns dans la
Nouvelle-France,” 3 vi
and in 8 broohd......

“Nouveau Testament
gneur (Le),* traduit de la vulgate
en français, avec des notes explica-
tives, morales et dogmatiques, pour
en faciliter l'intelligence, par Mgr.
Saillargeon,Archevèque Québec :

1 fert volume in 12, pleine reliure
OR COI) cree. criscver sorrsnnrnsrssssarasers 1

Bt une foule d'autres trop longs àenu-
mérer.

Ues ouvrages sont expédiés Jar la
poste sans chargs extra sur réception du
pris cichaut mentionné.

LIBRAIRES

Payette & Bourgeault,

250 Rue St. Paul,

Visd-vis la rue St. Vincent, Montréal .

Sioa
209, Rue Notre-Dame

Vise, Liqueurs, Bleres Porters et
Cigares de première qualité.

JOS. RIENDEAU,
Propriétaire

Au Grand Vatel
:30 RUE ST. JACQUES

CAFE RESTAURANT.

M. Duperrouzel,
Speciallte de Cafe francais, de
vins Francais et. Alle
mands et de fines 11-
queurs francaises.

Salon particulier pour Messieurs.

Journaux parisicns et Canadiens.
On se charge des commandes des diners

de société.
N. M. L'établissement est ouvert

otis 108 soir.s jusqu’à minut.
re

re
m

HAMILTON & CIE.
105, RUs ST. Josurt.

Magasin de Marchandises Boches.
Recolvent tous les jours des nouveautés

en atlendant Ia protection. Tin solticitent
cependant le patronage de leurs amis en

unt et iin promettent la satisfaction
In plus complète à ceux qui feront leurs
emplètes chez oux.

Spécialité de Marchandises d'Fuper.
tellesque Draps. Cusimire, Twceds, Étof-
fes à Hobes noires et de couleurs; Cotons,
Indiennes, Alpacas,ete.

Onrollicité respectueusementIn clientèle
des compatriotes,
Montréal, 13 Mara 1879.
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AVIS PUBLIC

Eat par les présentes donnéqu'à l’avenir le

Bureau des Commissaires
des Licences

Pour la Cité de Montréal, bendra nes
séances, les

Lundis ot Sameodis
VE CHAQUE SEMAINE,

A DIX heures et DÉMIE de l'avant-mitdi
à nos aulles

178, RUE St, JACQUES
Par ordre du Bureau,

WILITAM AILKIN,
Mec. des Commissaires duLie.

Montréal. 9 mars 1870.
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CoIN DES RUES NOTRE DAME ET ST.
VINCENT,

Vis-d-vis le Palais de Justice,

MONTREAL.
1x propriétaire offre ses remerciements

À ven compatriotes et à ses amis en par-

ont donné,et à l'honneur de les prévenir

0.20

|

qu'il vient de faire des réparations telle
antes à «a maison que I'HO-

RICHELIEU peut maintenant
rivaliser avec los meilleurs hotelsdeMont-

I. B DUROCHER, Prop.

ment im]
TEL D

«| HOTEL DU CANADA
Rue St. Gabriel

Montreal

        
Cet Iôtel eutle rendez-vous des Mar-

chauds et des hommes de profession cae

asdiens. Bonne table, bonnes chambres,
Bureau de Télégraphe, Buvette.

PRIX :

OF $1.50 A $2.50 PAR JOUR,
AIMÉ BELIVEAU,

Propriéta re.

N.B.—On invito spécialement nos com-
triotes da Etats Unis à descendre À cet
tel. Il trouveront un service de pre

mière classe et des prix modérés.

CHAPEAUX! CHAPBAUX !!
Vu l'époque nrancée de la saison je

veuds maintenant la balance de mes im-
portations du printemps presqu'au prix
coutant.
Chapeaux de soie Lincoln et Ben-

 

   
Assortiment considéral

d'enfants, à Lon marché, en étoffes écossai-
ses. Imperméabies, couvertures, etc,

‘Tous lex chapeaux de feutre de l'an der-
nier au choix acheteurs pour 1 dollar.

McD. SIMPSON,
No. 297 Rue Notre-Dame.

ci45

PIERRE DENIS

 

PEINTRE D’ ENSEICNES,
88, Cote St. Lambert.

Enseignes, Décorations, Itéparations de
Magasins et de Bureaux, Blanchissage et
tous les travaux de peinture.

38 COTE ST. LAMBERT,

  

  

aE wie

PROVINCE DE QUEBEC.

Chambre du Parlement.

BILLSPRIVES.
Les personnes qui se proposent de sa

dresserà la Légisiature Ë la Province de
Québec pour nbtenir!n passation de BILLS
PRIVES ou LOCAUX, portant concession
de privilèges exclusifs où de pouvoirs de
corporation pour les finn commerciales ou
autres, ou ayant pour but de régler

arpentsges ou définir des limites, on de

faire toute chose qui nuralt l'effet de com-
promettre les droits d'autres parties, sont
par les présentes notifiées que, par les
rogles du Consell Légistatif et de l’Asseme
biée Législative respectivement (lesquelles
règles sont publiées au long dans Ia © Gae
zette Officielle de Québec, *) clles sont res
uises d'en donner UN MOIS IPAVIS
xpéciant clairement et distinetement ln

nature etl'objet de la «lite demande), dans

Ia “Cingetto Officielle de Québec,” en an-

glais et en français, et aussi dans un Jour-
nal anglais et dans un Journal français

publiés dans le dutrict concerné, et de
remplir les formalités qui y sont mention
nées. Le premier et le dernier de tels avis
devant être cavoyés au Bureau den Bills
Trivés de chaque Chambre. Ft toute pers

sotne qui fera Application, devra, sousune
semaine de ['appntition de Ia première

publication de tel uvin dans la « tiuxette
cielle,* adresser une copie de son bill,

avec la somme de cent Plastres, au Grefler
du Comité des Bille f'iivés,
Toutes pétitions pour Bills Privés doi

vent être présentées dans les ‘ deux pre
mières semaines ” de In session.
BOUCHER bx BOUCHERVILLE,

Grefter du Con. |
ti, M. MUIR

Greffier de 1'Ass, 1.48
_Québec, teravril9. __ 

   
  

Avis ant Entraprenenrs.
DES SOUMISSIONS CACHETEES,

ndressées an soussigné, seront reçues À ce
burean, jusqu’à

SAMEDI, le ir Mai prochain,
inclusivement, pour la

Confection et la pose d’un Appareil Calo-

rifère aux Cdlifices des EXépartements Pur
blics en voie de construction à Québec,

Les plans et le devis lescriptif de l'on-

py. seront vinibles à ce bureau, aptès le

86

d
e

courant, tous les jours, entre fo hett-

res À. M. et à heures P, M.

Les mraminsions devront être endossées t

*Routimion poër appareil enlorifère.”
le département ne séra pas tem d'accep-

ter La plus basse nijaucutse des soumissions.

Far ordre,
ERNEST GAG ,;

Secrétaire, Département de l'Agriculture
et des Travaux Publier,

(Québec, 14 mars 18yg.
N, B.— Pas de reproduction sans un or

dre spécial pargéent.
15 man 1879, 

HUILE DE LATERRE SAINTE-

LE PROPRE REMEDE de 1a NATURE

—POUR—

L'’Horame ot 1a Bete.

Préparée avec l'Huile provenantde la terre au pied des Montagnes

près de la source du

JOURDAIN, EN PALESTINE

LES EAUX DE CE FLEUVE ONT TOUYOURS ETE

CELEBRES POUR LEURS

PUISSANCE DE GUERISON MIRACULEUSE !

En

ge

lnvantla po'trins, l'estomac et l'épine du dos avec l'hui 1 Bain
silite a digestion et l'assimilation, Tivigelesang, restaure In JedoJotHee o ef

purtèmemerrauxsdoneduper den yoprie Putpatiostet plus émetaique, puérisrantalopr aPeterentegSooécriner
tes, Asthma, ption Tous ciotente, Utarrhés chronique, Fiêvres, Palpitation du Cœur,
Lrucuerkée. ‘at toutes ies matedios occasionnées par les irrégularités de le vie et us esprit fatt-
Rud. ete. 0.

avant avec l'IUILE DE TERRE SAINTE !: corps, jo

queJemale deBDSAINTEcoTote,dntteints, Hodreset
Jotiques ot Crampes, de (Jorgts Rhume, inflammation de Poitrine ci d'Intestins, Coliquee

ches

les

Enfants, ot toutes affeatious nerveuses et douloureuses, Entorses, Contraintes et Knñu-

ved das Articulations VHUILE DE TERRE SAINTE, ll Hntorset, MorF 61
Crenaaaen, in, C1 Fatblosts ieJiEn Iavant lea animaux sves

lets, Fordures, estropils, Eparvine, (
pourris ches les ‘Maladies des cornes ches Loo vashes, a la thee, Galle,

hy He. TEMOIGNACGES:
Le KEV. PERE DELANEAU, tre ot Missionnaire Catholique, éorit d hidem

à

l'B-

vêque Balt, de Paris : * J'arrive d’un long voyage que j'ai fait ri dourossErHac

le but

de

ovnnaître le oondition de la population en ces lieux, ir aviser aux moyens d'éta-

blir ane tuission, et surtout pour examiner moi-même cette célèbre Huile Verte dontles natus
ol jen malndies corporelles de toutes sortes.

tols du pars jarvent

s
l

efficacement pour soigne:

Durant le voyage ‘ai rencoctré un rand nombre de personnes qui toutes m'ont eraité les

rupriétés imiraeuleuses de cette luile. Dans les environs de ces sources il y avait beaucoup

we pélerins rendus ici pour se servir de ce remède si renommé. On nous montra un grand me-

rais couvert de roseaux, buissons et autres bruyeres, sur eau était une substance verditre eo

répandant une odeur peu !

Al bas do 1a montagne, du cots ext du incon voyait suinter & travers les piorras cet's méme

substance que J'avuls remarqués 4 1a surface de l'eau.

« Je demeurei plusieurs juurs dans le voisinage pour attendre les effet de oettæ eau salu- *

taire, ot vraiment j'ai été frapné de «on efficacité. J'en pris alors dans uno bouteille pour ea

apporter. Bur mon passage je trouvai le Pore Dubo's i

béaucoup souttrir, je lui en apriiquai un pou malgré sa

able qu'elle répau-lait et à as grande surprire à At en vois d9 guérison. J'en

ur guérir un paavre mslboureux privé de l'usage de as jambes depuis plusieur
À coûte

éloauante Ya ur,
REV. ERE ENOCH R. BROVIE, missionnaire en Terre Sainte, éerjvant de Jériche au

eomits de Londres, dit: ‘* Vous avez sans doute entendu parler du Lich Tilutle ‘erte, une des
sources du Jourdsin, lieu remarquable p ir les nombreux miracles quis’y sont opérés. -

tempe J'en ni douté, ais 1’évidence m’a enfin snavaincu Cette place existe,J'y suis ntié. L'ap-

paronce n'en est certes pus attrayante, et l'odeur est loin d'être agréable ; mstoil y m une ver

tu de guérison dans cette enu où plutot dans ootte substance huileuse nui flotte à ls surfnee
dulac et dentle sin ple contact guérit toute e-pèce de maux, J'en rial un peu Aves moi
at à mon retourJ'en employa: à sulgner msjument srabe. La chatdae épaules était enlevée

ot elle était bien sonffrante. Après quelquesjours de soins, Îa Chair se rmit ot mal dis-

parut complétement. Les effets da cette huile sont incontestables mais les principes 88 Ver-

u sont inconnus.

    

agréable, c’est dans cette eau que les maladesallaient 6e plonger.

   

 

vint d’un fhumetisn €ale ie
jour désa-

 

je roate
moin, Jde serai houreux d fournir aux homes de science tout renseignement relat

 

L'EXTRAIT DE ROSE DE MIEL
Du Docteur EARVET

Est un remède certain contre boules

Les MALADIES de la GORGE et des POUMONS |

L'Extrait de Rosee de Miel

DU DR HARVEY
GUERIT

Le Rhume,

La Toux,

Les Bronchites,

1’Asthme,

La Consomptien,

La Coqueluehe.

fous f de gorge

o
t

aut murs etes les en )

Boss tonjoureport Eapradaau parce que ces esteTaslotfarcefg

vent auivise par la consent

PREPARE SEULEMENT PAR

Docteur JAMES HARVEY,

TORONTO, ONTARIO.
.

Lo

we Vendu par tous les Pharmaclens.

PRIX : $r.00 par bouteille.

Droits de propriétés réservés.

Echantillon, 25 cts.

TEMOIGHNACHES :
Toronto, Déc. 16M.

Je oontreetai (lv a ere un thamesie wr , 4 tne

EHTELREA
C, M.CARTER.

REErprmesnt
MERARRONELR AE

DAME REBECCA J. HOORR
Janvier 157,

oo Wark RUE
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